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VERS DES HORIZONS NOUVEAUX • 

Nous sortons notre I5°numéro à la veille des vacances, 
nous souhaiterons donc, en premier lieu, que ces dernières soiont 
bonnes et reposantes à tous ceux qui oeuvrent avec nous ; membres, 
abonnés, collaborat.eurs et correspondants de France et de 1' étrangt:'r 

A la rentrée, c'est à dire en septembret nous avons, 
au comité d'administration, lancé un défi; celui de pouvoir éditer 
une revue imprimée of:fs.et avec des photographies. En vérité, cette 
entreprise à laquelle nous nous attachons, ne sera r�ndue possible 
qu 1 avec la collaboration sur place ( c'est à dire au siége de notre 
bulletin , à'Grenoble ) ,d1une équipe, jeune .et dynamique! çui doit 
éditer, à cette mime époque, une revue dlinformation, .de cultur e et 
dlexpression libre, intitulée 11 REFLETS DU XXI éme SIECLE11ct ayant 
pour ambition de devenir l'organe de soutien de·la presse paralléle. 

Ces projets se trouvent dans leur phase :finale et no 
seront rendus possibles que grâce à la bonne compréhen s ion de nos 
anciens collaborat�urs et lecteurs qui nous ooutiennent moralement, 
car il faut bien se rendre à l'évidence, que des revues comme les 
nôtres, et toutes qes autres dites de le presse parall�le, quolquc 
soit le sujet traité dans leurs colonnes • ne poss édant génér'J.lcmc�:1.t 
pas, les moyens matériels suffisants pour sortir du circui t reotrein 
avec les maigre s moyens dont elle s disposent. 

Certaines de ces revues sont hermétiques à la ooll�bo­
ration commune, nous ne pouvons que déplorer ce manque d'ouvcrtur2, 
à 11heure où tout explose, brise les :frontières, au moment où toute:J 
les organisations s'associent, bien obligatoirement, pour subsister, 
pour devenir une :force suf:fisante, faoc au monde mouvant, et à l' 
aube du renouveau dans lequel il :faut pouvoir espérer survivre - car 
désormais,-tout se déroule à l'échelle de notre planéte qui es t notre 
seu�e vraie patrie - oomme l'ont si bien exprimé. les astronautes 
américains des vols Apollo'. 

Il est donc de bon ton de se mettre en marge de ces 
transformations et métamorphoses qui i:i ecouent actuellement toute 
notre société, si nous désirons avancer sérieusement dens nos invee­
tig�tions, surtout dans un domaine si.· complexe. Parallélemcncnt, nous 
assistons, surtout parmi les jeunes, à une prise de conscience de 
la réalité des UFOs, progressivement cette idée :fait son petit bqn-
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honmte de chemin. Nous, nous pouvons l'aider, et préci::;E.�ment par l::c 
concrétisation du projet oit� plus hhut. 

Nous devon3 :fü.ire conf 'ii.:né c 2, la ,jot:nesse, je parle do c0ttc: · 

j 01..;nes se qui sait ce qu 1 ell c veut, sc>.ns pré jugés, celle qui dési;.�c 
vivre et sortir de 11i�pa�se, en créa�t du neuf, sans �our autant 
rejeter l'expérience des �nciens. 

Pour ce qui nous concerne, l'inovateur de cet t e forme de 
collaboration - asoocier dans une mame lignée dea revues comme la 
n8tre - fait justement parti de c o tte n6��ellc génération d1ho��es. 
Son nom; Eichel WALTER, ré duct eur en chef du très prochn.in " REFLETS 
DU XXI éme SIECLE 111 

·
jeune, dynainique, intelligent, il a la foi cb.n:::; 

cette entreprise à laquelle. il se d�pcnse sans compter, et c'est 
bien pour cette raison quo nouG l*i faisons conriunce et quo nous 
acceptons de coll abor er avec lui. Il ne s'aeit pas de fusimlller nos 
deux revues en uno seul�, los sujets traités n'ayant d'ailleurs ric�n 
de com!llun 1 mais do nous épauler mutuellœ;;ent, darw un cadr0 en cor e 
plus actif, pour les probl�mon do la fa b ri b ation ot de lQ dif�uoio�, 
au tremont très onéreux. " PHENOiv.:L�NES INCONNUS " et " RIGFLETS DU 
XXI éme SIECLE ·", joueront cl qnc le rôle· de test, dès septembre pro­
chain. t 

'
:nos groupGmonts régionaux afdiliés au CF:?:U sc livront comme 

nous même, à b e aucoup d'éf'îorts. I·fo::; .rcc,HJrchos doiven.t nécessaire­
ment se situer t· un plus lu:�ut nivaau. Le :r:ôlo de P.I., tout en re��­
tant nn :t;idélc organe de liaison de nos groupement::;, c'est aussi 
celui de r endre hommâge è:. nos dynamiquen collaborateurs, dont cor_ 
tains d'entre eux sont tr�n qualifi6s, par la diffusion de leurs tra-

' t 1 ' . i , . l' , � . . 
t" vaux a ous �s cnercneurs pr vas, 1so e� ou grot�es, au moqu= on 10r 

ct celà Eln maintanant no tre travail d 1 infcrmc.. tt')t�rs ft tous cct.;,;ç qui, 
très pris par leurs travaux y:rof'essionnelo, nous lisent réG"ulièromcnt. 

Que p ens ent nos l e c t eurs do cetto initiative ? Ont-ils dos 
suggestions à nous proi;osor ? dos id.éüs ? do a cri t:lql<.es Il f'ormulcr ? 
Eh bien dans ce cas, nous ncrions tr�s he�reux do leur participation. 
Il suf fit de nous écrire. Sur ce, chers l ecteurs et collaborateurs, 
le comité d' adr.1inis tra ti on do "P. I. 11 vou 3 renouvelle seo voeux do 
bonnes vaca,ncos ct vous donne rcn<loz-vouo en soptcmbro proc�1ain. 

Pierre DELVAL 
AU SQ;'·lh.AI::Œ DE CE NUI•Œ:RO 

- Le comité d'études elu CI"�1U, , • • • • • • • •  D. 3 - Le phénouène lumin.ou�� 
- Ac tivi té s dos groupes . . . . . . . . ... . ... - 4 du 2J/G.?:/IS:7I .......... . 

Nouvelles do Houmanio, . • • • . . • •  , • . . . • •  .:1 - La paraiH;;ycholor,-io . . . • • •  

- Fos .Principaux cor::-esponda.nts F, SCl<A�!:F:SR (GEOC�-..1) 
· _ étrangerc. 7 - Le doscior dos 

-, �Touvelles- interna tionalos. , ..... , 7. Qt C 
-·ptrango phénom�ne dan3 le ciel 

observa ti ons • • • . . . • . • • • • 

Los visitcur3 du soir • • •  

do Los elle ( enquête de F. SC��f .. ZFER) • • •  , 9 - Cc..talogue dc�s obtH)rV:oc-
- L-3s brigadus de gcndarmcri� invi t��cr> tien OVH::: -Dr. Si:..UI'iD::-��lS • • 

à enquêter sur les OVHL::; • • . . . . . . . . . • •  IJ - Cowpléme:nt à 11 encuê ·:,1 
- OVNis détectés au radar sur le �:" ; .. osc<�l.c., • · · · · • .- . • • • · • 

croiseur "Guepra t" • . • • • • . • . . . • • • • •  , • .  I4 
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Si cet"!:;e case co:r.j_:;ort•0 uno croix, c 1 (!St que vo tr e abon:-l<..'rar·nt· 
est arrivé 2. ox�;iration, N 1 a_ttendc7. 1�1.:..?�.!...2:..�-onouvclc,r. 
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LE COI1ITE .D'E'rUDES DU C.Y.R.U. - J -

Le comit� d16tudos du C.F.R.U. est l ' organe destin� A étudier los 
&l�ments d1enquStes ct les informations recueillies pnr notr e organisation. Il 
se coMpose de sp&cialistos da diverses disciplin�tcchniques et scientifique�, 
ainsi que de ch0rcheurs non s96cialis6s maie ay�nt une bonne conna i s s ance du 
ph�nom�ne ufologiquo, et dont certains totalisent pr�s de 20 ann6es d'int�roE­
sement à ce problème. 

_!3ut envisagé: ( Circul�ürc · c:Fmr, réf. CIA 01/08-70). 

1 - Fabricution d1appar3illage�i en fonction de nos connaissances uf�lo­
giques, qui font difaut â l'investigation priv�c et qui soient d'un 
prix abordable. 

2 - Diveloppement d ' hypoth �ses de travail , �uivant les � l &m ents fourni3 
par les enquêtes. 

3 Encadrement de collaborateurs conp�tents au sein du C.F.R.U. et 
technique aux diff&rents groupes rér;ionamc, me!;Jbres du C:è,RU. 

L� - Prise en considération des milieux scientifiques extérieurs sur le. 
problème UFO. 

5 - :Studes dans différentes branches du phénor . .Jène tŒ'O (effets psycholo­
giques et physiologiques, propulsion • • •  etc), Far la suite, différ0n­
tes secti ons d1�tudee pourront être envi8as�as au sein de c0 co•Jit&. 

6 - Analyse et s&lection des articles et �tudes A t en jancc scientifi(1ue 
destinées A la publication dans P. I. 

Pr�sident --

11. Guy BER'rAUX, li cenci.� en droit. Avec 1 1  é'.Ünable collc1bor üioï:. _,_,; 
NtT:e Jacque line 'rAVAN'r, pour l� ::ccrétnrül.t. 

Hem� : HM. 

:Cugéne SOREZ 1 ingénieur };DF, spécütliste 
en �lectricit&. 

Henri DE3CHAUMIERES, probl&mes ufc­
logiques. 

Georges BOUILLON, ingénieur �lectronicien. Jean LE VAROIS, docteur &s-Jcienc0, 
ingénieur, sp�cialiste en �lectro­

Francis CONSOLIN, technicien , sp�cialiste ni que. 
des probl�m es ufologiques. 

Alfred DEMOUSELLE, ing&ni eur électro­
m6canicien. Bernard IIORVAJ; 1 Optique Dlectroniq'..tc. 

Le comit; d'études est a�pel& ���lament A prendre des i�cision� 
concernant le mode d'action du C.F.R.U., en collaboration avec le cornit6 d1ai� 
minL:;tration. 

LE COl1ITE D'ADl'HiH.STI�ION DU C.F.R.U. 

Président 11. Francis SCHAE:F'ER, ét!B.l8ment Tiéd..'l.ctour en ch�f de P.I. 
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.. 1. - 4 -

Vices-présidents: .. 

. fviH. Jean - ClaL• de BAI'Ll10N (- .CIESPI ) , Gérard ROQUEFERRE ( OBRIS) 
Jacques DUCHATEL (AR'FA), André LIENART (GNEOVNI) 
Jean-Francois BOEDEC (CBDEOS), Guy TARADE (C�REIC) 
Pierre DELVAL (GEMOC), Chri s tian DELMOITIEZ (s.G.Belge). 

Secrétaire général : 
M. Jean-Pierre D'HONDT, membre du GNEOVNI. 

- ACTIVITES DES G:t�OUPES DU C • F. R • U. -

C,I,E,S,P,I./ Poitiers - Président: Jean-Claude BAILLON. 

Le CIESPI se ré�mit tous les mois au cours de séances d'in­
formations ouvertes au public. Il a été présenté deux conférences au 
cours de l'�,ée I970 à Po itiers et dans la région et plusieurs autres 
sont programmées pour les prochains mois. 

Parallélement, il est entrepris une recherche et une ana­
lyse des ob s ervations de la région. 

A.R,F .A./ JJ- Pessac - Présit�ent; Jacques DUCHATEL. 

L'ARFA entreprend actuellement la construction de SPACE 
( Se ction Pessacaise pour l'Avancement des Connaissances) , sur un ter­

rain . accordé par la Hunicipalité de JJ-PESSAC. SPACE sera une station 
de détec tion et d'observation UFO, avec la collaboration de l' OBRIS 
de JJ-BORDEAUX. En outre, SPACE comprendra toute une série d'appareil3 
scientifiques, pour los mesures et r echerches propres à 11ARFA et com­
prendra une salle de -travail, une bibliothéque et un l aboratoire pour 
la photographie. 

Selon nos dernières informations, la station pessacaise 
SPACE aurait dépassé le stade des fondations. Une campagne est lanc6e 
pour aider à cette oeuvre magi s tral e soutenue par l'OBRIS·CFRU, la SAPT 
(Société d'Astronomie Populaire de Toulouse) , le conseil municipal, de 
partiou1iers, entrepreneur s , artisans • • •  etc. 

Le c.A. du CFRU de mande à tou s nos lecteurs su sceptibles de 
participer bén6vo1ement à cette entTeprise, soit par des dons en nature, 
soit en espè c e, de se mettre en rapport immédiatement avec le secré taire 
général de l'ARFA, Adresse: 2, Av. Azam, JJ-PESSJ..C, La station SPACE 
est na turellement une oeuvre privée à �a di s pos iti on de tous les cher­
cheurs sérieux. 

Note: Nous proposons aux jeunes qui seraient intéressés de travailler 
sur le chantier pendant la période des vacances (en camping), de se 
signaler à 11ARFA, en spécifiant la période à laque lle ils p ensent venir, 

<f,N,E,O·,y,br.I./ 59-L i�le - Président: �dré LIENART, 

Au cours de l'année 1970, le GNEOVITI a vu son nombre d'adhé­
rents cro! tre d'une douzaine èe membres, Par contre, nous avons enregis­
tré la démission de H. Dubreucq et celle de H. Vi llette ( dfte à son âge). 

Outre ses ré�mions mensuelles, l'e GNEOVNI organisa deux con­
f'érences publiques, en 1970, à Boulogne s/mer et à 59-SOJv'".AIN. 

M. Serge VASSEUR mit au point un rése·au téléphonique de 
dépistage de·trajectoires UFO sur son territoire d'investigation. 

( Suite au N°I6) 



NOUVELLES DE ROUMANIE - 5 -

.. 
M. Ion HOBONA NOUS ECRIT -

Nous avons reçu, par l'intermédiaire de notre filiale du 
Luxembourg (Correspondant principal; Gusty }ŒœZDORFF ) 1 l'ouvrage de notre ami, 

"Ion HOBONA; 11 OZN o sfidare pentru ratiunea umana "• A notre connaissance, 
o1est le premier ouvrage sur les UFO édité en Roumanie. Ion HOBONA a é cri · c·c 
livre en collaboration avec Julien WEVERBERCH. 

L'ennui pour nous, c'est que cet ouvrage est naturellement en 
roumain, bien qu'il nous soit possible d'en faire traduire des passages par 
l'un de nos traducteurs. 

Très récemment, Ion HOBONA nous a fait parvenir une longue et 
aimable lettre. Voici quelques extraits qui ont trait à son livre : 

" ( ••• ) Je suis heureux de vous informer que le tirage de 30 000 J•·· 
11 exemplaires a été vendu en une semaine (c'est nous qui soulignons) . " 
" Il 
11 Pour savoir un peu de quoi il s ' agit , sachez que c'est une 11 
11 ré futation des conclusions du rapport CONDON, basée la plupart du , 
11 temps sur le rapport lui-m&me et aussi sur les études des gens tl 
11 oomme RUPPELT, HYNEK1 Mc. DONALD, Aimé HICHEL, VALLEE • • • etc. 11 
t1 Le livre ne cherche pas à démontrer l'origine extra-terrestre " 
11 des UFO.. " 

" Après CONDON, je considéra que le plus important c'est de 
" convaincre le grand public et surtout les scientifiques de l'éxis-
11 tence des UFOs, en avançant des preuves. Les différents chap1trcs 
11 s ' occupant donc des questions, comme ld. valeur des témoins (quali-
11 fication, respectabilité . ... etc), les traces sur le sol, les frag;.. 
11 mente d'UFOs, lee cas radar, les photos ••• etc . 
Il 

Voici le dernier paragraphe du livre : 

Il 
Il 
Il 
11 
Il 
11 
Il 

ir " Evidemment, nous sommes entiérement d'accord avec le prof es-" 
11 seur V.V. DOBROURAVOV, docteur és-sciences physiques et chimiques 11 
11 ( un savant sovi étique bien connu), que dans la quest ion des UFOs " 

" la vérité doit-être cherchée comme le fait toujours la s cience, " 

" devant les choses qui ne sont pas clair es , avec du calme, de l' " 

11 ob jectivité , sans le bruit provocateur de sensationnel, en pesant " 
11 avec lucidité tous les arguments pour et contre, en accumulant le " 
11 matériel , en tentant de modeler le phénomène, en construisant les " 

" hlfpothèses nécessaires. ( 11 Iscat istinu, dans la revue " VOKRY " 
11 SVErA 11 du 1° janvier 1968). " 
Il 'l 
11 Il est possible que le cherain de la vérité soit long .. Il est 11 
11 possible que la science ne dispose pas encore des moyens nécessaires,, 

11 de parvenir jueque là. Hais la solution la plus inconforme, avec 11 
11 l'esprit curieux de l'homo-sapiens, serait de ferrner les yeux devant11. 
11 ce défi lancé par 1' inconnu .. 11 " 

( Fin de citation.). 

L'ouvrage de Ion HOBONA publie, entre autres, les photographies 
des 'échantillons métalliques (tube de nickel et feuille de plasti que) , trouvés 
à SANTA MONICA (Espagne). Ces documents furent également publiés dans le livr·� 
de Antonio RIBERA : " Un caso perfecto 11 .. On peut aussi lœ trouver dans son 
a�ticle : 11 El caso màs documentado - Nadrid, juin 1967. " , ainsi que dans 

.. /. 



11 CYCJ"OP:G, l:t incor�ni t:< dul espacio ;; N° 2 - 1969. 
. .. 

Voici los conclu�';inno de cet 6ch ::nt illon m':t:1lliquo : li c 1 �·L.i :: 
du ni ckel =tv cc un ho. ut indice de pureté et l.:t bando l�.; 11pl2.stique;;, do L-1. fl;w­
rurc de po]yvinil, un type de m ati èr e plastLiu,: qui n_, Ge tr:)UVc� jJ<'.S drm:; 1- · 
commorcc ( • • •  ) , Lcbrictun j�wqu 1 ici s eulor:!Jnt dan� une usin0-pilotc de L•. fir·ic 
am(�ricaine 11DUPOIIT D .. ; HEi·,:OUTIS11, pour le co!n�)tç: de V. lUS_:,. Cc .::;ont le/3 cc-nclu­
sions de 11 I.H.T.A.(Institut Nacional de Tcçhnica Aarospacial11 do Mndrid). 

La p. 10d du livre da Ion HOBONA nouG montre un0 m�ti�rJvu0 cou� 
un mi�roscopc. C'est de l'aryel hair, un� mati&rc �e�lblablo dont parle \im: 
MICHEL d:::ms 11 Lueurs sur les soucoupes vol.'tntcs ;: , p. 177 -. 179 et Roberto 
FINO'rTI, " Rester;:trmo un mil3tcro ? 1.1 dans 11 " EUROPEO 11 i'!051· du 1Ô' L1éccr�brc 
'1969). L.:t concluoion d'une an�üy:;e !:ficctu/:e par les professeurs GIOVANNI C:\(!:::r> 
RI, dir e ct eur de 1 1  Institut de chimie an�tlyti�ue de l' Universit� re Flore�c� 
et Deutilo COZZI : Il . cf est une m:1tièro D.V'JC une- structure fibreus e ' E!.VAC une 
r6sistauce m6canique not�blo A la tr�ction ot d la tors ion , sourniac â la ch2leur, 
elle noirçi� en laissant un r�sidu fusible et transparent. Le r0sidu fu3iblc 
soumis i la spectrogr�phie s'est Dontr6 @tre coupas& surtout de bore, silicel 
calcium et magn&si�m. D'un point de vue purement hypoth�tique, ln subst�ncJ :x�­
minée i, l'échelle mc,crogrF.tphique pourrrü t être du VArre barosilicique ( 1). 

Notep cle Pierre D:SLVAL : Le bore est actuelleme>nt utilisô danc la recherch.� er: 
labor.J taire de nouveau:<: inni;•�riau:� pour 11 <l<�rosrw.tial, aux USJ\ et en :!?rance-. 

'Actuellement .on conn�·tit deux types de m:>tôrinux c:_ui font l'o'··.�·'t 
de ces recherchcti : 

- I" 1 W1 sous forme de filG de tun[;�;t0:le souai.s 2, un tr;-�i t 8!:l,:'nt 
cl 1 it:1prégnra.tion Œe bore sous forme g:;.:?,eux, et cl 1 hydrogéne. Ce type J:c mat:�rLu:� 
se nomme Boral. Sa r0sist:mce est très :;levée à lEJ. tr;J.ction ct 8. l,•_ comprer;.::;io'1l 
6gale à 4 fois celle de l1ncier�p�r contr e tr�s f2ible dan:; le sens �runcv�rG2l 
des fibres (cisaillement). 

- I,' autre application doit-être du ty;:e ci té: ci-dessus, d '.!1:- L' 
texte: fibre de verre -:- bore 1 c;ous:ds à 'J.n trait0mcnt sen.sibler.1cnt coJ�pQrahl.::: 
à celui des fils de tungst . .::ne · ( syubolisation : \-! ) • 

Après les f'oru�lH:.és d1as.r.ge1 en vigueur au seia du C.F.1�.U., L· 
comité d1Rdi.Ünistration a lt.: plair.:ir d'informer �'lX lcct�urs ,.�,- P.I., J.13.i. 'i.3·· 
a ion ù' un nouveau grou-pe régi onal 1u Finistère.; Il s 1 agit du "CENTTIE PT�E'l'o;: 
DE DETECTION �::t d 1 ETïJl)ES d' OBJEr.:> S.P/,"IAUX"-C.B.D.BoO.s., <.�ot:t ]..-: dü·· cC"H'-' 
est �·1. ,Jeun-iTr · ncoi_s BOBDEC ct le sc cr,: t:ürc, :!,. Gérard BA}(ADA'l'. Cf.'ttG cl,; ci­
sion fut finalement prL,e à 11uuanimit� ct r.1andaté-:e par notre présiclrmt (i:ot:" 
du CFRU du 17 mai 1971). 

t Le C-B.D.E.o.s. s'est d�jâ distingu6 pur plusieurs enqu&tcs int�rcs-
santos, r.1en:?os d;u1s son secteur. trous nroje·tnnc la puhlic•üion des rarporL::; 
d'enqu8tea rlana notre N°16, apr�s leG vqcanndn. 

i.fous re:�erçiontJ nos collabora tcmr3, l-iN. BERT AUX pour son r6lc ·h coordinc-c tr:,_,-�, 
du C.E., DUDORET, ·pour son action d�terr:�inante à c ert aine s 0nquêt•:ls c=t 1�ou.:; 
:1voir permis dr éxarr.iner certain:3 cloou.t:'lcnts da vale1.1r, DESCHAUHIERES }.'Jour :::J. 
collnboration r�guli 're, .SOUZJ\ tl. du Po1•tugal, Ion HOEOI'·L\, Hllc RITTZR -:' C'U!' 
coordination des CO!'ltacto avec nos COl:'l'P-GpùnJ.•;nt=; .'ltr:-l.nc;cr.::;, P. mr:;y ct 

• •. 1· .. 
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'l1hiérry MOREAU pour leur aimable collahcratj_on à 1' étude du phénomène"lumineux 
du 23/02/1971 ( C.OVNI/SAPT), Claudine LANG, collaboratrice mosellane, pour sa 
participation active aux travaux administratifo, F . CONSOLIN pour son activitû 
régulière et éfficace au sein du C.E., I<rne J. T AVANT pour sa collaboration au 
secrétariat du C. E. , nos correspondants, �m. QUELLA , BURIŒL:9 BASTlDE. 

u.s.A. 

CANADA 

AUSTRALIE 

AFRIQUE 

ANTILLÊS 

PORTUGAL 

MAROC 

CANADA 1 

J 
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!'!Q.S PRINCIPAUX CORRES ?_f��T�§ ..... }�GERS - CFRU et P.I. 

poo�dinateur: Mlle D.RITTER 

Patrick HuYGHE (Virginie) - Michel M. JAFFE (Californie). 

J. l·1AC DUli']' . (Québec:) - Norbert SPEHNER et Henri BORDELEAU. 

Peter M,. POWELL ROUMANIE :. Ion HOBONA 

Jean EICHLER (Cameroun) - Serge JADOT 

Jocelyn BERTL (Nart.) UJXEJ.mo.tJIW : 

A�tonio M.C. SOUZA BELGIQUE l 

Mme Josette BARBIE ALLE!v'J.AGNE F •: 

NOUVELLE S INT}�llNATIONALES • 

(Congo) 

Gusty METZDORFF 

Christian DELNOITIEZ 

Hans SCHWARTZ 
Horst. EVEN 

Parmi les groupements canadiens étudiant le phénomène' UF o  au 
Canada, notons tout particulièrement le sérieux de la SOCIErE 
de RECHERCHES sur les PHENor.;mms HYSTERIEUX - S.R.P���., Président: 
M. Jacques ROUSSIN. Cette soci�t� fut fondée le 4 janvier 1967. 
Bulletin d' informatior. : 111\FFA" (Voi:" " Bibliogr aphie - Echanges"). 
U:n accord de collabo:cati.cm vie:r.t d t �t re conclu entre la s.R.P.H. 
et le C.F,R.U� 

Gde BRm'AGNE: 

u.s.A. : 

Nous apprenons de la revue "FLYING SAUCER REVIEW", Ed. Charles 
BOWEN • •  ( Ed. du N° de Janvier-Février 1971) : . L' INSTITUT 
AMERICAIN d' AERONAUTIQUE et d1ASTRONOHIE -(A.I.A.A.), qui com­
prend quelques 30 000 m embres; inganieurs et savants, a oréé un 
comité pour étudier le phénomène UYD.·ce qui est intéreësant à 

.savoir c'est que ce comité scientifique, dirigé · par le Dr. Joa � 

chim KUETTNER a r.opris l'étude du fameux rapport CONDON. 30 % des 
cas étudiés par· le comité CONDON étaient restés inexpliqué�. 

Si notre correspondant anérica.in nous y autorise, nous publierons 
prochainement un texte intéressant du Dr.David SAUNDERS, actue l­
lement à la traù·..1ction. Nous rappelons que le Dr. D. SAUNDER.S était 
l',m de s membres contestataires de la commission CONDON. Le Dr. 
SAUNDERS est également l'auteur do l' ouvrage 11UFO YES !11 qu'il 
publia à la sui te de son désaccord avec la a:mclusion du ·rapport 
CONDON, sachant très bien 1:. quoi s 1 en tenir, comme tous ceux, qui 
à l'époque, suivaient de près le probléme (Voir P.I. N°3 p. 14 ). 
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ARGENTINE 

GENEVE 

MEXIQUE 

· D·1MENSE SUCCES LORS DE LA CONFERENCE UFOLOGIQUE DE 
BUENOS-AIRES. 

- 8 -

(Compte-rendu de Sigurd WUR1·Œ, ingénieur, paru dans "U. N" 
N°I75- mars I97I �) 

Le secrétariat Cl.tlturel de la municipalité de BUENOS-AIRES, s'est 
adréssé à la plus connu� des organisa ti ons étudiant le problè1:1e 
UFO, de BUENOS-�IRES. Le projet : un exposé public sur le thémc 
des UFOs, au théâtre " Sttn !·!artin 11, fut accepté et la ville ür­
prima aussitôt les billets d'entrée. Le titre de cette manifes­
tation était 11 Les vaisse.1.ux spéJ.tiaux extra-terrestres et leurs 
conséquences sur la science ''. 

Devant l'i�portance .du publio, il a ét� d�cidé d'organiser 
d'autres conf2rences. (Traduct. F. SCHAEFE�) 

r LE PHENOMENE DE GRA YITATION SERAIT EXPLIQUE. 
( Inf'orma ti.on parw dans le "Dauphiné Libéré" - Avril I97I) 

Le phénom�ne do gravitation, c'est à di�e, la loi d'attraction 
uni�erselle 'de NEWTON, serait enfin expliqué, dans le for�alis­
mo d'EINSTEIN. Il serait Sssentiellement dû a�� charges électri­
ques des �lbments constit utifs do l'atome. Cette interpr&tation a· 
été r endue possible par la d2couvcrte d'une nouvelle force �lec­
tromagnétique1 qui vient équilibrer la force classiquê, à l'in­
térieur des corpusculos élémentaires. 

Telle est la conclusion de la communication pr&sent�e 
jeudi 4 mars 1971 par lo professeur René REULOS de la Faculté des 
Sciences de GRENOBLE, dev.::�.nt la Soc iété do Physique et d'Histoir-:: 
Naturelle do GENEVE. 

I.e profe sseur Georges BENE, a donné le compte-rendu dr :.;:::r:;(· ­
riencos passionnantes, d�ns lesquelles il met on �videnco les 
apparences de rotation ( spins ) des noyaux atomiques, qui se 
compoFtont coDme des toupies sous l'effet du cha�p rnugn6tiquc. 
Les nouveaux dispositifs mis er oeuvre sont appel�s à recevoir 
des applications certaines en archéologie, dan� la découverte 
dès objets de fouilles. 

'Civilisations Mystérieuses : LES AZTEQUES AVAIENT LEUR 
I.B.M, 
(In�ormation publiée par certains.hebdomadaires 1ocaux, 

�otamment le ''Dauphiné Libéré" du I5/0J/I97I.) 
Après avoir 3tudié les secrets indiana contenu dans les idéo -
grammes préhispaniques1 un tachnici�n méxicain a fabriqu�. une 
machine à calculer extr&mcmont r�pide qui &ffectue toutes les 
opérations arithmétiques, y compris les extractions de racines 
carrées et cubiques, ainsi que les calculs cosmographiques avec 
une rapidité d&passant celle des engins les plu8 modernes. 

Esparza Hildago ajoute que, construite on s0rie sa �Rchinc 
à calculor r�viendrait i peine à 150 FF. 



BTRANGE .h!.Ei1/Ül"ü1:NE D.H.NS LE U IEL Dl!: L11. i'lO.S:CLLE 

Enquêt e r é alis é e  par Fran c i s SCHA;:.:FER ( GEOCIU ) . 

.. - � -

Lieu : DIEBLING (57 ) - pr è s  de 3ARREGUEHINES . 
Me de l ' obs ervat i on :  1 'i mai 1 ) 7 1  - 23 h .  
Té ri10 fnsi �I . et Hm e PORT 

�t .1 t  du c i e l : ( Dégagé 1 non or::-. 1;cux 
( Pl e ine lun e v i s i l l c  

Mons i eur F ernand FORT , � g �  d e  40 nns , est un an c i en m i l i t a i r e  
de carr 1 er e . N o t r e  entr et i en , qui s e  pr o l ongea p r i s  de quatre heur e s , permit 
d e  vfir i f i er la comp& t enc e indis cutable du t é m oin en mat i � r c  d ' obs arvat ion ; il 
est égal ement uti l e  de s oulig 1 er qu e le c oupl e int erroaé es t abs olum ent diGn e 
d e  fo i et n ' avait jamais auparavan t ,  c on t emplé s emblable spe ctacle dans l e  c i e l . 
D ' esprit ouv ert , ils n ' ont pa s mRnqué d e  r e garder chaque détail afin de ne rien  
manquer . 

Le 1 1  mai 1 9 7 1  au s o ir , vers 22 h .  45 ou 23 h ( N ot e :  Le phéno­
méne avait dé jà dé buté lorsque l ' horloge s onna 23 h .  00 ) 1 N. e t  �FORT s 1 8n ­
t r e t enai ent devant l a  f e n 8 t r e  d e  l eur maison par laque lle ils  ?Cuva i ent , e n  
outr e 1 voir l a  p l e in e  lune d:ms un c i e l pnr fn i t .;;m en t  d é g:J.g.S . ( No�2_ : p l e i n e  lune 
l e  1 0  mai ) . La mais on se s i t u a  A un empl a c em e nt bien d6gag& , ce qui p erm i t  un e 
obs ervat i on dans d 1 e x c e ll entes candi t i  ons . Un lonr.; jardin pr o l o nr�e le  b�. t i!.J ,�nt 
L ' hori zon n 1 6tait point masqui par un b&t im ent que l c onqu e . 

C 1 est â c e  moment ( 23 h . )  - l e  1 1  m a i , que surr.;it  de l 1 !1 or i z on 
une s orte de " b oule d e f eu" ( t erme as s e z  pr .§ c i s  e t  employé par l:t pres:::: e )  de 
c oul eur orang � o ; apr a s  avo ir ains i �merg� , e l l e  êvolua en l i gn e dr o i t e  et a u n e  
v i t e s s e  c ons tante jusqu ' à  60°  par r appor t A l 1 horiz0n . 

C e t  ob j e t  avait un di�m� tre app2r ent c ompnr�bl e A un n e l on .  
Aucun c l i gnot e m ent n ' a  & t ê  r emarqu� dur�nt 1� progr es s i o n ; ln luminos i t �  - qui 
r estn i nchang� durant t out le phSnom �ne - n ' � t .1 it pas � b l ouiss�n t e  ( 6 clut : · �� 0  
11 lampe à pé tr ol e " , s e l on les m o t s  de  Hmc POR'_C . ) .  

La por t ion d e  la .sphère c é le s t e ( de 1 1  hori � on à 60 ° )  fu t; p,.J.r '­
c ourue en 1 '  espa c e  de �e c ondes . Au t erme de c e t t e  premi (}r e phGs e (rir;oul�eu­
s ement s i l e n c i eus e ) ; l ' OVN I  1 1  s 1 � t e i gni t "  subi t em ent : un pan�1 che d e  "gr os n:.tc·.c e :s  
noirs " fut alors visible a u  l i eu d e  l a  dispar i t i o n .  La f�t 9 on dont 1 1  OVN I  a è i ; ; ­
paru r est e  inexpli qué e .  

Commen c é e  i l ' o ei l nu , l ' obs ervati on fut continu6 à l 1 �ide  
d ' un e  pa ir e de jume lles . G r ê. c c  à c e t  instrument , l·!onsi eur FOnT c ons t n t R ::üo :.· ­
m en t  l a  pr � s en c e  - non vis ib l e à l ' o e i l n u  - d ' une s o r t e  d e  longue t r �în& e i e  
c ondens ntion environ 1 0  f o i s  aus s i  l onr;ue qu e l e  dic.m é t r e  do 1 1  engir. e n  qlt e s ­
t ion . C e t t e  " queu e "  resta vis i ble même apr è s  l n  di sp:'..r i t i  o n  de l ' i ns o l i t e  ob j e t . 

Extrém cment surpr is pnr c e  derni er , H. e t . Hm e POHT r e s t è r e n t  
i la fenêtr e , tr oubl� e par c e  qu ' i ls v e�aient d e  voir s e l on une  tra j e c t o i r e  
r e c t i li gne ori ent é e  d u  sud v ers le nor d .  

5 à 6 minut es plus tar d ,  i l s  revirent un s p e c t a c l e  a b s o l u � e n� 
i d e n t iqu e au pr •mi er ; l ' ob j e t  en ques t i on apparut au niv eau de l ' horizon e t  
�volua vers le zénith du sud ·vers le nord et â la vi t 0e:; 1::; ë  c on:� t ant e s ans z i c, ­
z a guer . I l  n ' y  eut aucune modific�t ion en c e  qui concerne 1� forme de l ' O�; · I , 
ni de s 6 parat i o n . C e t t e  mano euvr e b i e n  r � E l � e ( di s par i ti on A l ' horizon - � v e lu­
t i an jusqu r à 60° ) se rôpé ta 5 f oi s à gau che d e  la lune ( l '  ov:a pas:ni t exa c t e · · 
m ent entre l e  sat e ll it e natur e l  e t  la p e t i t e  & t oil�; généra l e i:Jen t v i s i b l e  �·. c. t 

1 
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gau ch e )  e t  d e ux fo i s A droi t e  ( dont une f o i s  t r � s  n e t t em e n t  v er 0  l n  dr o i t e ) . L U � - '  

d e  l a  d er n i � r e  appar it i on ( la ? � m e ) , l ' engin � v o lu1� n e t t ement jusqu ' au z 6 n i t h  c t  
d i s p arut s e l on l e  pr o c e ssus cxpli qu 6 plU i l  h aut . Un e qu e s t i on s e  p o s e :  L e s  � v a ­
lut i ons s ont-elles 6 f f e c t u & o s  v a r  l e  m ê m e  � n � i n  qu i aur u i t  � f f e c t u �  un va - e t ­
v i e n t ou par s e pt OV�fis d i s t i n c t s  mai� d o  t y p e� a b s o l u m e n t  s im i la i r e s  ? I l  n 1 a  
pas 6 t �  p o s s i b l e  d e  tr�ncher 1� que s t i on . 

S an s  pouv o i r  1 1 .·:3. f f i r :n e r , I· lon:::; i eur POR'l:' m e  d i t  av o i r eu l 1 i m ­
pr e s s i o n  que la lum i � r e  venai t do  l a  par t i e  i n f � r i eur e d e  l ' o b j e t ; p our g t r e  plus 
p r � c i s , nous dironc que le t � m o i n eu t l ' i mpr es s io n do di s t i nsu e r  une mass e  s cm h r 0  
au- d e ssus d e  l a  c lar t é  orans 0 .  

Mon s i eur PORT c anna i t  par f � i t em ont l e s  f eux de po s i t i on d e  n o s  
avi ons e t  a f f i r m e  qu e l �  c o n fus i on � t a i t  ab o o lum ont impos s i bl e . 

C on�a issant l e s  carà c t 6 r i e t i qu e s  tt � 3  pr � c i s es du ph& n om � n c , 
nous p ouv ons � c a r t e r  ab s o lum ent l 1 hyp o th � s o  du ball on-s o nd e , du s at e l li t e  �r t i­
f i c i e l , c er f-v o lant , v o l  d ' o i s e aux m i � r a t eurs , d ' é c l a i r  dP. chaleur ou au t r e s  • • •  

On a t ent � cl e  fn ir r-" c r  c i r c  à. l ionc i e ur POH'J: qu 1 i l  ava i t  vu un 
f e u  d ' ar t i f i c e : le t & moin c onna î t  b i o n  c o  d orn i or et af firm e de ;n ême que c u li'. c r.' t 
s ans aucun rappor t . T out e c o;·Lfus i on (� t a i t  i:npos s i b l e .  ; ;tant d onn :· q u e  c o r t :t i ns 
sav é1.nt s taxent l .a  phé nomène " s ou c oup e s  v olant e s ' ;  d 1 aur or e b or 5 a l e , j e  rn 1 cm:;_)r � s s P  
d e  d i r e qu ' un t e l  ph 6 n o m � n i  natur e l  n ' a  p o int � �ayé l e  pay o a 3 e  d e  la r � �i o n .  

Le ph�nom�nc ê ta i t s i  fra ppant e t  s i  nc t t e n e nt v i s i b l e  qu e 
Mons i eur PORT fut persuad& d e  ne pas av o i r  � t &  l e  s eu l  t ê m o i n  av e c  s on � p au s a .  

Le m er c r e d i  1 2  m a i , i l  t � l f ph o n� donc , v o r �  9 ·h . OO ,  � 1 ?  g e n ­
darm er i e N a t i on.'1. l (" d e  5 7 - PUTTELANGE . Les gendarm e s  }1o t èront l e s  c.1 0 c l �l.ra t i on t3 
mais , lorsquu l e  t S m o in demanda s ' ils a v a i ent a nr e � i s t r &  d ' aut r es t ê cto i �ne g c s  
c on c o rnant l e  ph& n o m èn e , i l  o b t i n t  u n e  r 6 p ons e n & ga t i v o .  

Mo ino d ' un e  d e n i -h eur e plus t ar d , c e  m � m e  j our ( l o  1 � ) 1  un 
r c p r � s entant �e la pr e s s a  ( a l e r t �  par l e s  g e ndarm e s de Put t e l a ng e ) v i nt qu c c t i o n ­
n c r  Nons i eur PORT è.. s on bur 0 o. u .  Le l e nd em a i n , 1 1  a f fa i r e pa.r :J.is.sai t cbnc l a  pr <: G r' :, 
s ans l e  mo indr 0 t e rme moqucu1· .  

A p e i n e  l a  j ournal i s t e  �va i t - i l  pr i t  c ong6 du t � mo i n , �uc c e lui 
ci  e u t  la v i s i t e  n o n  annonc & o d e s • • •  gcndar � � s  � c  PUTTELANGE qui d 6 s irai ent c o� ­
p lé t cr l eur d o s s i er , l e  c oup d e  t � l6phonc n 1 ay �nt p s s  p 0 r m i s  d 1 unr c g i s t r or l e e  
d � t a i l s . A c e  pr opos , i l  est p crmiE d v  s e  d o m �n d a r  G i  l o  s o in appor t &  par l e s  
g e n d �r � c s  l c e t t e  a f fa i r e ,  n ' e s t  pas s anG rapport av e c  l �  r � c c n t 0  i n f o r ma t i o n 
paru" d.::ms la ' 'REVUE D '  E:TUDES e: t  d 1 INFOni :A'f iOf!S i ï  d e  la G o nd .:œt:J c r ü�  Na t i o:v·· . L :: , ·) t  
qui i nv i t e l e s  br iga d e s  â cnqu 6 t cr sur l u s  Ob j e t s  V o l � n t s  Non I d o n t i f i 5 s . 

Le j eudi 1 3 , l e s  ��mas aut or i t & s r o v i nr o n t  afin do qu a c t i o�nor 
· p e r s onnell e m e n t  l ' é p ous a du t .� rw i n �  Lors do c e t t e  e ntr e vu e ,  h. PŒ.'T  ·"'- !l})r:i. t 'W•:: r:: 
s a t i s f,CJ.c t i on qu 1 un aut r e  h tbi t ::.nt de 57-DIEBLL'JG , Non.'i i cmr F .  v i t  1 1  OVi.:I ;, 2 i : -;. . ,) C  
e t  s e  cl i r i r; o e. nt du Nord v or G  l e  Suë'. ( R c.p p c l ons q t L: 1 1  o b s er v <:• t i o n  de H .  c t  r :n , : 

. �O:RT eut l i eu à 23 h .  e t  qu 1 ,;l l c  &tait  d o  dir e c t i on .S u cl-Nor d ) . 

Enf i n , ul t Ln o  r c c oi.J.:;::> G lî1 .:::r'. t en I I o s c l l c  pour l u  m ol'1 ent , n o u :;. ?.7 r:,:: ::; 
appr i s  qu ' un h-:\ b i  t P.lÜ d o  �) 7 -1-!ET Z HrG ( V i l L'!. t; d m o s e llan v o i .· d n  c1 o ï) Ii�F,LI! TG ) av:-, i  c 
vu la � G m e  c h o s e � 23 h .  ( co qui r 0 c ou p o  int � gr � l 2 � cnt l o s  d i r 2 s  d a  l �  f ? m i l � : 
PORT ) .  

I l  e s t  d o nc ir;y) o r t uü  d o  n o t c; r  un rr ·J r ü ,� r  po in t : e n  i·,Jos o l l c: l 1 
OVN I  fut obs crv{ à ,2 1 h .  3 0  . )t  s u i v a i t  un '..: t r aj c: c t o i r .:: I ! or d-C u <! . • . \ ::3 h . , i l  
e f f e c t ua l e  c i r c u i t i nv o r s c  ( S u d-Nor d ) . 

C o  n ' o s t  qu," l L"  v c-;hl r o d i  1 L:- '·1 � i  q u e· l 1 ::t f fa i r e  �:r i t  mv� t ou r : J.lc:r· :: 
par t i c u l i èr e m en t  i n V • r c s s ant .::: o :' :n e ff e t , C L:  j our - 1.';1. , v c; r ::; · ; 7  h .  30 , : ; .  FOiTl' : � .:, 
d i t  a.v o i r  r u �u un a:rp e l  t é l  -, phoniqu e .  Lé\ ) C; r ::.; on:1c .:(U 1 i l  o u t  'l14 b out du f i l  ·.•,-; i :; 

. .  / .  
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d é jà appelè la vei ll e ( l e 1 3 ) ; mai ,s ,  étant donné que H .  PORT n 1 ét ai t pas pr 2 -
s ent , l e  eorr e s pondant s 1 e�pr e s s a  d e  pr &v en ir qu ' i l rapp e l e ra i t  dè s  le lende­
main . Ce  qui fut fai t . � l ' appar e i l ; une haut e p e r s onnal i t &  m i l i t air e de la 
b as e aér i e nne de D I JON ! ( H .  PORT donna l 1 'é c out eur à sa s e cr é t ai r e  en r a i s on de 
l ' import anc e du dia l o gue qui s ' annonçait ) .  

C e t t e  pers onnali t é  de la bas e m i l i t a ir e é t a i t  en v o i tur e , l e  
1 1  mai 1 97 1 , et s e  tr ouvait sur l e  chemin du r et our , allant d e  s on l i eu d e  
travail à s on domi c il e  privé . Aux envir ons d e  2 1  h .  00 , il aper çut que l qu e 
chose d ' insolit e e t  d e  lumineux dans l e  c i e l  et s 1 ar r @ t a  d e  suite a fin de 
m i e ux v o i r  c e  dont il o 1 �gissai t .  Le ph énomène c o ïnc i dai t exact ement ave c  c e  
qui allait ê t r e  vu plus tar d , mais l e  m êm e  s oir , e n  Ho

.
s el l e , à 200 1 d l om z tr e s  

d e  là ! • • •  Un s eul d é t a i l  d i f f é r ai t : l a  traîné e é t a i t  v i s i b l e � l ' o e i l  nu a l o r 2  
q u e  Hons i eur PORT dut employer une pa ir e  de j um e ll e s . L ' OVNI aperçu ù pr oxi ­
m i t �  de D IJON ivoluai t  s el on une l i gne ori ent & e  Sud-Oues t vers l e Nor d -Zs t � 

Malgr 6 la d i a t an c e , l a  c onv er sa t i on t �l ;phoni1ue ( 200km env . ) 
s e p r o l ongea une demi -heur e , vo ir e plus . 

La p ers onnal i t .i de DIJON p ens e qu ' i l s ' agi s s a i t  du m3mc ph� n o ­
m �ne car les d�t a ils coincidai ent de f a ç on frappan t e p our f a i r e  appel a u  ha s �r d .  
Ell e a j outn un e pr � c i s i on qui n e  fera que c onfirmer s on origine é tr angèr e A nos 
t e chniqu e s  connue s ;  en e f f e t  , l ' avi on l e  Flus rapide du typ e � ;IRAGE 1 p our par ­
d ourir la distanc e r elev&e â D IEBLING , mettrait appr oximat iv em en t  6 minute s .  
L '  OVNI en m i t  • • •  1 5  s e condes ! l  • • • Par ailleur s , l e s  traîné es d e  c ondensat i on 
natur elle ne s e  f orm ent qu ' à  par t ir d ' une alt i tude d 8  1 0  000 m è t r es ; c e c i  nous 
am ène à dir e que l ' OVNI devait év oluer t r è s  haut dans le c i e l  ( ne s era i t - c e qu G 
p our ê t r e  vu à d es p oints d i s t ants d1env ; 2 00 k i l o m è t r e s ) .  I l  d evai t ,  par c o n ­
s é quent , être de grand es dimens i ons : 1 1  OVlH fut c or.1par é à u n  mel on . S 1 i l  
év o luait n s eulement 1 0  000 m è t r e s , n ' oubl i ons pas qu ' un avi on , à c e t t e  al t i ­
tud e n ' e s t  plus qu ' un point s c in t i llant ! )  • • •  En fi n , i l  e s t  alors b i en évid ent 
que sa v i t e s s e  & t a it aus s i  phénom ènal e que s a  t a i l l e  ! 

Notes de Francis S CHAEFBR : Cett e p er s onnali t é m i l i t a i r e  d e  D IJON s i gnala en 
outr e , av oir entendu l e  iémoignage l : o s e llan â la t é l &vis i on , lors des infnrga­
t i ons r é g i onal e s . Il obt int l e s  c o or donné e s  de Eons ieur PORT par 1 1  int erm ,2 -
diair e des gen darm es .  

Les �ut or it � s s emblent m ontrer un nouv e l  int érêt dans c e t t e  
a ffair e . L e  j ournal , " LB DAUPH INE LIBERE r ; , du 1 4  mai , s ignale que r i  l e s  J & cla­
r a t i ons des é p oux PORT ont � t é  c ons i gné e s dans un rapport qui a é t é adr 9 s s é  
aux aut or i t é s  m i litair e s  d e  STRAS BOURG " ·  ( fin de citat ion) . 

Nous ve nons d ' appr endre que le ph énomène a eu tr o is autr es 
témoins à FORBACH , l e  s o i r  du 1 1  mai . Qu 1 i l  a é t é  ·§ gal ement vu , e n  plus , ii 
JOUTVILLE , CHAUMONT , HONT IGNY- le -ROI ( Ht e  !··iarn e ) , et RELETI Il1G ( 5 7 ) . ( V o ir la 
c art e p.·1 1 ) 

Not e s  de Pierr e DELVAL : Le di amô tr e appar ent d e  1 1  o b j e t  en que s t i on a é t i:  
:c ompar � à c e lu i  d ' un m e l o n .  Il aur a i t  é t �  p lus int é r & s s ant d e  not er s e s  
dimensi ons appar ent e s â que l qu� c h o s e  d e  c onnu • • • par rapport au d i am 6 t r e  ap­
par e nt d e  la lune par oxempl e . Nous s avons que s on di am� tr e appar ent est de  
l ' o r dr e  d e  1 /1 00 °  de radian . S i  l ' on c ompa r e  donc ce  d e rn i er � c e lui sens i b l e ­
m ent c omparable du " m e l on" , à une al t i  tude suppos é e , d 1 apr è s  l e s  e s t imo.t i o;,1s 
pr emi ér es , â 1 0  000 m6trcs d ' a l t i tud e , l ' o b j e t  devai t avoir un diam & t r e  r 6 e l  
d ' envir on 1 x 1 0  000 = 1 00 m � t r e s  • En c c  qui c on c e r n e  s a  vitess e ,  l ' o b j e t 

1 00 ayant � t ;  2per 9u � 200 kM plus l o i n , 1 5  s e c �n d e s  
apr � s  la pr ern i �r e obs ervati on , i l  èst fac i l e de sav o ir qu ' il d eva i t  � v o l u er � 
une vit e s s e  s ens i bl em ent comparable à : 3 600 x 200 / 1 5  = t,.[J 000 !crn(h . 
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LES BR IGADES DE GENDARi'-ŒRIE INVITEES A ENQUETER SUR LES 0 .  V .  N .  I .  

" La Revue d ' é tud e s  e t  d ' info rma t i ons de l a  gendarmeri e 
na ti onal e " , vi ent d e  consacrer un long ar ti c l e  sur la que s t i on des UFO 
qui a é t é  écri , en avril I97I , p ar l e  c ap i taine KERVENDAZ e t  Charles 
GARREAU ( I ) . C.e t.t e, r ev:ue qui e s t · diffu s é e  dans toutes l e s  gendarmeri e s  
s embl e  montrer que l. e s  aut ori t é s  ne ·prennent pas à la l é gère l e s  mani· 
f e s tations d e s  Ob j e t s  Volant s Non Identifi é s . L ' ar t i c l e  en que s ti on 
préc i s e  que " la gendarmèri e  e s t  un auxil i aire pré cieux p our la r e c h e r  
c h e  d e  la vér i t é  en ce dom�ine " •  Nous en extrayons i c i , p our nos l � c �  
t eurs , quelque s pas s age s sus c ep t ibl e s  d ' at tirer no tr� a t tP-ntiorl . 

11 Le myst �re des s ouc oupes vol�nteci dur e de pui s plus de vingt 
ans . Pendant l ongt emps il suff isai t de prononcer c es fn ots d evant d e s  " e s ­
prits for t s "  pour voir nattrc i:nmé diat c mcmt sur l �s visages un sourire 
at t r i s t é  ou de c ommis érati on" . 

1 1 S i l ' éxistence d ' engins extra-t err e s t r e  é t a i t  r e c onnu e , nou.::; 
nous trouveri ons devant la plus grande a f faire de t ous l es t emps . •  1 1 

Comment agir ? Le c::�.pitainc IŒRVENDAZ et Ch . GARREAU , répondent : 
11 En sacha.nt é c out e r , en a c cue i llant ave c  symp::tthi e l e s  cher­

cheurs mandatés par les organism es séri eux et c onnus qui étudi ent ce pro­
blérn e ;  en questionnant ave c att ent i on et sans pr é jugé s les t é moins ;  eri r ela­
tant av e c  minuti e ,  1 1 é t at des l i e ux et les cons tatat i ons , dans los cas s i ­
gnalé s  d 1 at t ér r i s sages , nou3 pouvons c ontribuer à é luc ider l ' un d e s  plus 
grands rnys t é r c s  de t ous les t emps . ;,  

Fait sui te à l 'mXicle de la r evue , un qu e s t i onnaire sur les point s suivan t s : 

- " on cas d ' êtres aper c;:us à bord ou à proximi t é d e  l ' engin : 
1 1  Aspe ct : Taill e , c orpul enc e ,  bras t janb es , t êt e s ,  dé tails du v i s .:lg e , d e s  
p i eds 1 des ma.ins , vêt ements ,  c o i ffur e . 1 1  

11 C ompor t em ent : c omment se d�pla ç a i ent-ils ? Que faisaient-ils ? Port � i ant 
ils des ob j ets?  Ont-ils fai t  des g e st e s  ? Ont-ils vu l e  témoin ? • • •  e t c .  

11 C ons t atati ons sur l a  terrain : 11 Pr& lcver d e s  é chantillons d e  t erre c t  
do vegé taux . Les f ire analys er à 1� plus pr o cho stat i on agr onomi que . L '  
exam c:n doit por t or , entre autr e s , sur los racines des plant es . 1 1  

D e  plus : 
11 Exe.miner les anomal ies qui pourra i ent ê t r e  c onstat é.es sur los 

ins e ctes ou les mollusques rampants : e s cargot s ,  lima c e s , fourmi es . 1 1 

1 1 Il imp ort e , évidemment , de  not er " l a  radi oac t ivit é à l l v mpla­
c em ent d e  l ' a t t err i s sage . 1 1 

L ' arti cl e publié dans la revue de la gen�armcri e nati onale était intitulé 1 1  

Sur l es trEŒ s d e s  s ouc oupes volantes ,. " A la suit e de cett e pub l i cation fra c a s ­
sant e , dont tous los quotidi ens s e  fir'ent é cho , Luc i en BAR!HER f i t  paraî t r e  
un art i cle sur l e quel o n  notera une r évis i on de s a  pos i t ion fac e  a u  prob l é m ,:; . 

( 1 ) :  Charles GARREAU est as surément bien c onnu parmi nos plu.:1 anc i ens inv e s t i­
gat eurs o . v , N . I .  Il fut 11un d e s  pr o ï:J i ors ,  on Franc e ,  à enqu ê t er sur l e s  UFOs . 
Il publia un ouvrage intitulé · 1 1 ALERTE DANS LE C IEL 1 1 • C e t  ouvrage a c tuelle : .cnt 
épui s é  vi ent néanmoins d 1 8trc ré édité par l 9 s  édit i ons Marn e s ous le titr e do 
" S ou c oupes Volant e s , vingt ans d ' enquê t es . "  ( Consc i110 de lir e . ) . 



O . V . N . I .  DETECTES AU RADAR 

SUR LE CROI SEUR 11 GVEPRA.T " 

P r op o s r e cu e i l l i s  par J . F .  BO EDEC du C . B . D . E . o . s .  
( ob s erva t i ons d e  I 9 6 5 - da t e  exac t e  non pré c i s é e . )  

- I4 -
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Le t é :.ïO in d e s  ob s erva tions e s t  k .  L . B . , l i eut enan t dans 
l a  marine na t i onal e ; sur le cro i s eur 11 GUEPRAT 11 • L ' anonyma t du t émo in a 
é t é  r e s p e c t é  c onformément à s o n  d é s ir ,  c e c i  n 1 enl éve ri en à la quali t é  
du t é m o i gnage qui va suivr e e t  r e c u e i l l i  p ar no tr e c o l l ab o rat eur du 
Fini s t ére , J .  Fran� o i s  BOEDEC , qui ani m e  no t r e  group e du d épart ement 
Fini s t é r e  Sud e t  Nord . 

Le c omp t e - r endu fa i t  men t i on de d eux ob s erva t i ons sur­
venu e s  en I96 5 . 

I 0  obs erva t i on : 

Le t é m o in s e  t e na i t  sur l e  pont du crois eur ancré à la bas e 
nav a l e  de BREST , lorsque l e s  r � dars du b â t io ent r e p é r è r ent d e s  
o .  V . N . I . s , o n  form:� t i ons gr oupé e s  au -d essus d e  l a  bas e .  Les ob j e t s  
v o l an t s  fur ent d '  a i l l •mrs aper cru.s par u n  grand nombre d e  mar ins . 
Ils .é t a i ent n e t t o raent v i s i b l e s , d 1 aspe ct e ll i ps oïdale et irra diaien t 
un e  lum i èr e  b lanche t r è s  i nt ens e .  

J.,a dur é e  d o  c e t t e  obs ervat i on n ' a  pas éxc é d é  1 0  à 1 5  .s e c ondes . 

2 "  ob s erva t i on : 

N o t e  ( 1 )  � 

C e t t e  s e c onde observ::>..t i on eut l i eu au c our s d e  l ' é t é  1 9 65 .  
par 1 ._:  même l i eut enant ot t ou j o urs sur l e  cr o i s eur "G UEPRAT ' '  1 mai.:; 
c e t t e  fois au lar g e  de R I O  DE JANEIRO , en A r g ent in e . 

Les radars r e p ô r èr ent une f ormat i on d e  1 5  o . v . N . I . s groupés 
en "V:t , év o luant à ass e z.  haute alt i tu d e . Les avi ons qui e s c or t ai ,mt 
l e s  navi r e s  de guer r e , au c ours d e  �anoeuvr e s  ( 1 )  pr ir ent en chas s e  
les mys t � r i cux ob j et s , sur l ' ordre du c o�rnandant d e  l a  fl ot t e . 

BruG CJ.U e m cnt , l e �  UFOs , alors qu ' i l s . é t ,ü o nt prat i quoment r e j oint 
par les avi ons , a c c � l &r � r ent l eur allur e à une v i t e s s e  fantas t i qu e  
e t  disparur ent aus s i t 8t sur 1 1 � cr an ra dar , pr � s  d e s  c 0 t e s . 

D ' apr è s  l e  s ou s -o f f i c i er qui r e lata c e s  o bs erva t i ons à J. � .  
BOEDEC , des ordr es s t r i c t e s  aur a i ent � t é  d onné e s  aux r.1arins pour 
l eur int er d i r e  d e  d ivulguer l es faits . 

Hanoeuvr e s  d ' entra.înem Gnt fran c o -aw�r i c a i n e s  qui aur a i ent eu lieu 
au: larg e  d e s  côtes argent in e s , pr è s  d e  RIO DE JANEIR O .  

N o t e s  L e s  pr opos r e cu e i ll i e  a u  su j et de c e s  d eux o b s e r va t i ons , n e pr o v i e n -
nent q u e  d ' un s eul t bmoi� e t  r endent u n  peu faib l e  la val eur d u  t � m o ignag e , 
ma i s  peut-on m e t t r e  en dout e l e s  dir e s  d ' un s ous -o f f i c i er de la milr ine na t i onal e 
aurtaut dans l e s  c ir c ons tanc e s  dans l es quelles c es obs e rv�t i on s  s e  s o nt d érou• 
l é e s . ?? Nous s ouhai t ons que l e  C . B . D . 2 . o . s . r e pr e nn e  c ontac t av e c  l e  l i e ut e ­
nant L .  B .  et sur t out av e c  l e s  1aar i ns d u  c r o i s our , � a i s  1 1 enqu 8 t e  .s 1 av � r e  dif ­

f i c i l e  e t  d é l i cat e , s i  c e rt a ine s c on s i g n e s  ont r é e l l e � ent é t �  donn é e s  à l ' é qui­
page du nav i r e . 
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Enqu ê t a  r � a l i s é e  en c o l l ab o r a t i o n  ave c la c o mmi s s i on OVNI 
de la So c i é t é d ' A s tronomi e de JI -Toul ou s e ( SAPT ) e t  d e s  group em en t s 
r é gionaux du C . F .R . U  • 

• •  \ • •  Nous juge on s  inu t i l e d e  d evo i r  r e t ra c er à no s l e c t eurs , la 
d e s c rip t i on du ph�nomène lumin eux qui i l lumina le c i e l d e  t o u t  l e  sud 
de l a Franc e et dont l e s j ournaux o n t  ampl ement p arlé à l ' épo qu e . 

No tre organi sme a é t �  amené à é tudi e r  d ' un p eu p l u s  prè s l e  
ph�nomène , c nr ,  à pri o ri , s ' il n e  fai t aucun d o u t e  qu ' i l s ' agi t  ·bien d e  
l a  r e t omb é e  d e la :t'us é e  . 11 TIB�RE·11 , lanc é e  au c ours d e  1 1  op é ra t i  o n  "ELEC­
TRE " ,  par le Centre d ' Es s ai s d e s  Land e s  de ;1 1 0 . N . E . R • .A . , i l  fau t bi en 
s e  rendre à l ' évi d enc e , en menan t un e inve s ti ga t i on p l u s  p ous s é e , qu e 
c e t t e  exp l i c a t i on n ' exclue p a s  1 1 éxi s t enc e d ' autr e s  o b s e rva t i ons qui 
n 1 o nt ri en à vo ir ave c  c e l l e  du sud de la Franc e . No tons que c e  n ' e s t  
pa s 1 a p r emi è r e  :t'o i s  qu ' un t el fai t  s e  p ro dui t ,  n e  s e ra i t - c e qu e p o ur 
nou s rapp e l er le phénomène lumin eux du I 8  j ui l l e t  I > 6 7 , provo qué par la 
r e t ombé e du 11 C OSHO S  I6 911 ( P our no s anci en s  l e c t eurs : s e  r ep o r t er à P 4 I .  
N °  I e t  2 ) . · · 

L ' é tud e c i - de s s ou s  e s t  enc o r e  incomp l ê t e , c ar no u s a t t en ­
don s enc o r e  d e  no s enqu ê t eurs all emand s ( du GEOCNI ) ,  d e s  donné e s  supp l é -
mentaire s .  

Nous r e m erç i ons h i e n  vivement to us no s c o l lab o ra t eur s - s ans 
l e s qu e l s  nous n ' aur i ons pu ra s s embl er autant d ' é l ément s ,  né c e s � a i r e s  à 
c e t t e é tud e , par t i c u.l è rement , m�r . Thi érry NOREAU , J . P i e rre D ' HONDT , Guy 
TARADE ,  Fran c i s  SCHAEFER , J . Franç o i s BOEDEC ,  l a  C . OVNI d e  la SAP T ,  le 
c . u . N .  d ' I t al i e  • • •  

- Le s l'ai t s : Le 2 3  févr i e r  I 9 7 I , à I 9  11. .  0 9 , une fu s é e  du typ e  11 TIBERE . 
e s t  lanc�e depui s la ba s e  d e s  Land e s  à BISCARO S SE , la c ombu s t i o n  d e  
s on ) . é@� é tag e , . au c our s d e  s on r e t our dan s  l ' a tmo sphère , d o nn e  l i eu 
à un phénomène bi en c onnu de l ' é tal em en t - d e s  ga z dans l e  v i d e , à IJO 
ki l omé tr e s  d ' al t i tude . C e  phénomène s e  pré s en t e  s o u s  l a  form e  d ' un 
va s t e  c ône lumineux d e I2 ° environ d e  d i amÈ! t r e . Il e s t vu sur une lar­
ge p o r tion du t é r r i t o i r e  f'ran9 ai s . Tout e s i c s  o b s ervati ons du Sud ­
Oue s t  d e  la Franc e s e rec oup ent ( vo i r  la c ar t e p . I8 ) en un p o in t s i tué 
à l a  ver t i c a l e  d e  Bo r d eaux . Ce fai t e s t  i n c on t e s tab l em ept t é mo i gné par 
d e s  mil l i er s  d e  t émo ins d e s  vi l l e s  indiqu é e s  sur la c ar t e , ·  a in s i  qu e 
p a r  l a  tour d e  c on t rôl e d e  l·' a é r o p o r t  d e  Bo rd eaux , qui s ignal e l e  c ô ne 
à s a  ver t i ca l e . 

· 

L e s o ontradi c t i on s  : 

I - L 1 0 . N . E . R . A .  s i gn�l e que l ' exp éri enc e d o i t avo i r  l i eu au- d e s s u s d e  
1 1 A t l a n t igu e . L ' hypo thè s e qu i vi ent à l ' e spri t dovan t c e t t e  err eur 
fl agran te , �s t que l a  fus é e ,· d o n t  c ' é tai t l e  prem i e r  é s s ai , a d évi é 
d e  sa tra j e'c t o i r e  .e t a expl o s é au - d e s �iu s d e  Bo rd eaux . C e c i é t a n t  e x ­
p l i qué par l a  pré s enc e à bord· d e  l ' engin , d 1 un di s p o s i t i f'  d e  d é s t ruc ­
t i o n  au t oma t i qu e , en c a s  d e  r e t our i.nt empé s t i f  v e r s  la Te rre . 

L '  ONEI� ayan t  s i·gna l é  qu e t o u t  s ' e s t  p a s s é d e  faç on • · . 
s a t i s fai san t e " , aurai t  t enàanc e à indiqu e r qu e l e  d i s 9 o s i t i f  d e  d e s �  
truc t i on a fonc t i onné d e  fa ç o n  parfai t a .  Il e s t  dommage , ml�e é ton-

• . 1. 
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nant qu e c e t  o rgani sn, e n ' ai t  p a s  pr év enu l a  p opul a t i o n , provo quan t 
a in s i  l ' é m o i  d e d i z a ine d e  mi l l i '3 r s  d e p er s onne s . 

2 - Plus s é ri eu s em en t , c omn e nou s l e  v e r r o n s  à l a s u i t e  d e  c e t t e pré s en t e 
é tud e , l ' éven t a i l  d e s  o b s e rva t i on s  n e s 1 e s t  p a s  l ici t é e  au ·ud - 0u 8 s t  
d e  l a  Franc e . De ;:; inform2. t i o n s  q·_li n o u s  s on t  p a rvenu e s  d 1 I t a l i e , in­
diqu ent qu ' à un e heure d i f f é r en t e� ,  ( par fo i s an t é ri eur e au d é part d e  
l a  fus é e 11 Tib é r e 11 ) , e t  de. n s  cl e s  ci�t i on s parfo i s oppo s é e s  ( l ' E s t ) , 
d e s phénomène s é trangem en t s emb l a l b l e G  à " Ti b c!r e " ,  ont é té o b s erv é s 
p a r  d e  no mbr eu s e s p er s onc e s  tr è s  qua l i fi é e s ( p i l o t e s d 1 avion s , ingé ­
ni eur s ,  c arabini e r s  . • •  ) . C e s p a s s age s d ' ob j e t s , . s ouvent trè s rap i d e s  
s e  s ont d �roul é s  p endan t t ou t e l'a nuit du 2 3  févr i e r I 9 7 I , j u s qu ' au 
I è r e s  h eur e s du 2 4  f évri e r . C e s  d e rni èr e s  ob s ervati on s s ' é t end ent 
a l o r s  sur t out e l a  z on e ·  i ta l i enn e  du F i émont et d e s  Alp e s  franry a i s e s 

au - d e s s u s  d e s  vi l l e s  c omi� e TURI!T , MILAN , p r e s  d e  BRES C IA  en Lomb ard i e 
e t  j u squ ' à NICE . L ' i�p o r t anc e d e s  t ém o i gna ge s n e  p eu t  faire dout e r  
d e  l eur b onne f o i . 

J - Il f'au t  s i gnal e r qu e t o u t e s  l e s _Eb s e rva�on s  f'ran9ai s e s  n e  c on c our ent 
pas à Bord e aux ( vo i r  la c art-;}. N o t amra ent d e .s  r e l ev� s trè s pr é c i s 
é f'f e c tu é s par d e s  s t a t i o n s  m é t é o r o l o gi �u e 3  e t  l e s  a é ro drom e s d e  Lyon 
e t  de Gre nob l e - S t . G e o ir , indiqu e n t  p a rfai t em e n t  qu e l ' B s t  d e  la 
Fran c e ob s erva i t  une imp o r t an t e t â c he lumin eus e dan s le c i e l de l '  
Av eyrqn e t  d e  l a  Lo z é r e . De p lu s  un t ém o i n  d e  Revel ( H t e  Garo nn e ) 
s i gnal e l a  p r é s en c e d ' un - t r i an gl e lum in eux à l ' � s t  d e  c e t t e  v i l l e ,  
c e  d e rni e r e s t  enc o r e  ob s � rvé à Quimp erl é ( • :Lni s t é r e - Sud )' ,  s e  d épl a ­
r; an t  ver s l e  SuC:. - O u e  s t ,  pu i s  à Camp r o .D o  ( à  J O  lun .t:: d e  NICE ) , à Mont ­
p e l l i e r ,  ap �r çu par d e a  p • rnp i e r s  d e  l a  v i l l � ,  s �  d'p la ç ant d ' Ou e s t 
en E s t , .  Il e s t  d o n c  � ��éniabl e qu e d e  nomb r eux phdnom�n e s  o n t  eu 
l i eu durant c e t t e  j ourn 6 e  du 2 3  févr i er I 9 7I . 

4 - D ' �utre s o b s e rva t i on s  d i ff é r en t e s  o n t  6 t é  s i gnal é e s , p e u  avant o u  
p eu aprè s c e  2 J  févri er . L e  2 4  févri e r ,  à Har s e i l l e ,  l.e 2 2  f évri e r  
àCreut zwald , en Mo s e l l e ,  s e  di riee an t v e r s  l e  Nord - Ou e s t à I 9  h . I5 .  
Le 2 3  f évri er enco r e , un " di s qu e  blan c l ai t eux · s uivi d ' un e  tra iné e · 

· · r ouge " e s t  ap er ryu on Al l cPmgn e , s e  dirigeant en d i r e c t i on d e  Di t z in ­

g en , p a r  l e  mêrr..e t emp s un e  dou z a ine d !  au t :r e  t émo in s o n t  d·ép o s é s  l eur 
t ém o i gna g e au di r e c t eur de l ' ob n e rvat o i r e  d e  S tut t gar t , c onc o rdan t 
av e c  l e  même ph�nom�ne , � e  m êm e  j our à Lé onbe rg , t ouj our � en All e ­
magne , un aut r e  t é mo i n  s i gna l e  un e "boul e d e  f eu suivi e d ' un gro s 
nuage gri s " 

5 - Le 2 3  févri er , d eux my s t é r i e ux mé t é o r i t e s s ' é c r a s ent e n  Al l emagne . 
L l un dan s l e  s e c t eur d e  Mannh e im , 1 1 au tre p r è s  d e  Bre t t e n  ( r é gi on 
de Karl s nme . ) , To u t e fo i s , on s e  p erd en conj e c tur e s sur .l a na ture 
exac t e  du " mé t é o r i t e  '1 • L ' In s t i tu t  de phy s i qu e  nu c l é a ir e d e  H e i d e lb e r g  
ré cup ère " un e  mati èr e " , trouvé e prè s d e  Ludwigshafen . Q.uan t aux n;é t é ­
dr i t e s ,  o n  p en s e  d l ab o rd à l a  chu t e  d ' un avi o n  d e  t o uri sme , pui s à 
l a  d é s in t é gr a t i o n  d ' un s a t e l l i t 0 amé r i c a i n ; pui s final ement , c 1 e s t  
l e  t e rm e 11 o b j e t 11 · �ui e s t  u t i l i s é , L 1 un d e  c e s  o b j e t s , c e l u i  qui s e  
s e rai t é c ra s é  p r è s  du s e c t eur d e  �;annh e i m ,  aurai t é t é  d é t e c t é  p ar 
un e  ins t al l at i on radar de Mannh e i m - S anclh o f e n . 

Dév e l bppemen t · d e  l a  pr è - é t� :  

I - L ' o b s e rvé'.. t i o n  d e  " Tibére " 

. .  1 . .  
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2 - Le s phéD.c.m( n "l s  ant éri aurs 
J - Le s ob s erv[ tlons Rll emande s .  

{ Su�vant informa tions fourni e s  par 
la C . OVNI/SAPT ) . 

I - L 1 OBSERVATION DE " .  TIFS:l�� " .  
a ) - Ler:  c ocrdor�né e s  d1 . �.anc ement . 
b ) - L ' ob s ervati on . 

a )  Le s coordonné e s  du 1·�'22�:.!!J: 

Date : ltiardi 23  févx i or I97I 
Heü're : du lanc emPnt ; I B  h. 0 9  TU . Soi t  I9 h . 09 heure françai s e , 
Ba s e  d e  �ancomè:n.� : BISC.AROS��E - ( Land e s ) -
Opéra ti on : " ELEC'J RE :r - Rr. sponsable : 0 . N  , E .  R , A .  ( Of'f'io e  

Natl onz. l è. ' Etudcs  e t  d e  Recherche s Aérom.u-tiqu.Qs ) 
Premier é s sai de  ls  fus é e  - tro i a  étage s -
Las se : 4 800 kg ... i.,cngueur : I4 , .5 0 mé tre s . - Pilotage automatique . 
� : Etude de  Et pl: énomène s de r·::lntréo dans 1 t a  tmo sphère à 

grande vi te r s e ( Blac� Out radio ) .  
L ' opération a été  r 8us sie , déroul ement de  façon 11 sati sfai san t e  ' '  
d 1 aprè s 1 1 0 . N , E . R , A , 
Déroul ement : Lanc � n 3nt , à 1 9  h .  09 , à la vertical e de  BISCAROS­
SE - Utili sation de> 3 de'..lX p r em i e r s  é tage s - A l  ti tude maximwn 
atteinte : I 000 kn� 3 - !1e t o :.J. r  vers la Terre - Allumage du J érr.e 
étage , pour acc élé:�tion d e  la fus é e , entre I5 0 et 60 kms d ' al ti­
tude - Combustion d 9  la fu � � e ,  l e  J éme é tage a é t é  détrui t . 
Le phénomène s ' e s t  .f_c}y,_oul é' raell ement au large d e  la cô t e  
Landa i s e . 

b )  L ' Obs ervation ; 

� Toulous e - O .lr tout l e  sud de la Franc e . : Lyon-J..ars eill e ­
Turin ( Ital:'c. e ) -Lontpe llier-Albi-Bri ve-Barcelone ( Espagne ) 
Tarbes-Borde�ux-Gronoble-Cl ermont-Ferrand-Nante s  • • •  e t c , 
sur unG zone de 500 0()0 km2 . 

Heure : I8 h • . I5 TU : depui s I9 h . IJ à 2 0 ' h .  
Témoins : Plusiourn milliers . Nombre d e  rappor t s  utili s é s  dans 

c e t t e  é tude : ).0 rappo r t s  prèci s .  
Atmo sphère : Nébulo J � t é s : 0/8 - Sol eil c ouché à I7  h . J5 TU -

Etoile > vi sib l e s  vers I7  h ,  JO • 

Azimut s : Toulou s e : J05 ° - Gr�noble :  240 ° - Lyon : 2 2 0 °  
Renne s : I7.5 ° - Clermond-Ferrand : 260 •  

Traj e c t oir� : Toulo ls e :  Sud-E s t  - - -Nord- Oue s t .  Dans la plupart 
dos v �l l o s  de �ranc e :  E s t - - - Ou e s t . 

Description de  J. l Ç>b �;..:;;:ya ti� : 
0 - L e  c i el e s t  vi d · l .  

I - Un phénomènn auq�al on p r ô t e  do  t r è s  nornbreil s e  forme s ( oval e , 
boul e 1 c ône , po ::..nt s ,  bal l e  C::. e fu s i l  • • •  ) TRES LU:f.H:NEUX . C e l u i ­
ci apparaî t ina · ;antanér:wnt ct  so déplac e à grand e v i  t e s s e  • 

. . ; . . 
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2 - H eur e du débu! : I 9  h .  IJ l o c al e s .  

.. - I9 -

J - La p a r t i e  s ombr e , d ' apparenc e nébul eu s e  du phénomène , s e  
dév e l opp e au ftir e t  à me sure que l e  phénom�ne s e  déplac e .  
En form e  d o  c ône , d ' angl e d e  ba s e  envi ron 4s o·, l e s gaz s e  
d ével opp ent · dans l ' ax e d e  l a  traj e c t o i r e  indi quant qu 1 i l 
s ' agi t d e  1 1 ob j � t  tr è s  lumineux qui lai s s e  c e t t e  tra c e  dan s 
l e  c i el . Le c ône e s t  p o i n t e en b a s , s ' agrandi t d e  plu s  en 
plus p o4r o c cup er un e grande . Par t i e  du c i e l . 

- diamé tre angul aire : I2 ° 
. .  - diamé tre apparen t  de l.a b oul e ( a,\.1 s omme t du c ôn e ) : 

, 
· 0 °  2 .5 ' ( s o i t  I/2 c e lui d e  l a Lune ) . 

Aspe c t  du · c� : Lumi neux ,
' 

mai s mo ins que la boul e , 
C oul eur b lanche , m �m � ·apparenc e que l e s  

! • c i rru s ou traîné e s  d ' avi on . Le s bord s du 
cône s ont t r è s ne t t ement dé c oup é s dan s  l e  

... . . c i e l  e t  re c t i l i gn e s , 
· 

Vi t e s s e : Trè s  rap i d e  mai s  ralenti s s ement p our a t t e indr e 
l a  vi t e s s e  d 1 un avi on à réac t i on vo lant à hau t e 
al t i tud e , Environ 

.
4 5 ° en I minu t e . 

Dur�e z ( d e la forma t i on : du c ôn� ) : I à 2. minut e s . 

Dé s in t é gra t i on du c ône , une c au s e  inc onnu e provoque l e 
dépar t  d ' un e boul. e d e  feu s e  dé t achan t du c ôn e  qui d e s c end 
dans l ' atmo sph&re , Forma t i on d ' un  nuage oval e t r è s lumineux . 

Chu t e  d e  l a  boul e v e r s  l e  s o l  : F o rmé e on 5 p ar t i e s - .  

I 0 1 l:Tne b oul e s a  d é tache du c an e . 
2 °  La boul e d e s c end ver t i c a l em e n t  en li gn e dro i t e . 
J 0  La boul e décri t qu elqu e s  z igzag$ . 
4 °  Ell e  r eprend s a  traj e c t o i r e  en lign e  dro i t e  · 

5 °  El l e  d é cri t d e  nouveaux z i gzags , en sui t e une c ourb e , 

C o n s équ en c e d e  c e  phértomèno : Au c ours de s à  chut e , la b oul e 
lai s s e d e rrière e l l e un e traîné e d e  gaz . C e t t e  tra:tn é e  r e s t o  
dans l ' atmo aphère trè s vi s ib l e , s e  déformant progre s D iv ement 

Cou�eur : blanche , mai s p ré s en tan t de nombreu s e s  vari an t e s 
suivant l. e s  ob s erva t i on s . 

Expli ca t i on 

Conc lu si on : 

: - Oo l ei l  au - d e s su s d e  l ' hori zon ; r e rl ê t s  j aun e s  
- So l e i l  a u  c ou c han t ; s tri e s  rouge s . 

· 

- Crépu s c u l e  e t  nu i t ; par t i e  plus é c lairé e , blanc 
v i o l e t  s e  d�t aohant ne t t em ent dans l e  c i e l n o i r . 

Le phénomèn e a eu l i eu à la ver t i cal e d e  Bord e aux . 
( IO kms à l ' Oue s t ) , c er c l e  d ' inc e r t i tud e de Z O  kms d e  diamé t re . 
La c onc lu s i on inc lue as s e z fac i l ement la pré s enc e d e � a  fu s é e  
11 Tib é r e  " ,  l anc é e  d epui s l e s  Land e s  e t  qui aurai t pour suivi s on 
exp é ri enc e au - d e o su s d e  · Ia c ô t e  a t l an t i qu e . 

L ' E s t , l e  Nord e t  l ' Oue s t  d e  la Franc e s emblent 
avoir é t é  l e  s i è ge d ' un phénomène d i fféren t . ( vo ir . la c ar t e  d e s  
a z imu t s ) : chaque tra i t  r e pr é s en t e  l a di r e c t i on ( port i on d u  c i e l ) 
ou s e  s i tuai t l e  phénom�ne , par rapp or t aux p o int s c ardinaux . 
Ex : T.oul ou s e ; azimut J 05 ° ;  c ' e s t  à d i r e  quo l e  cône s e  s i tuai t 
dan s  l e  c i e l Nord , Nord- Oue s t  d e  Toul ou s e . 

. . ; . 
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2 .. LES PHENONENES ANTEI� IEURS 

a )  L e  j our d e  l a  fus�e  di t e  " Tib�re " ,  en Ital i e . 
b ) :  L ' Obs ervation dft " triangl e volant " .  

a)  Le jour d e  l a  fu s é e  dite  11 TIBERE " •  en Itali e .  

I 7  h .  JO : Un obj e t  ayant la forme e t  l es çarac téri s t ique s  du 
globe lumineux obs ervé à Hars ei lJ.e  a é t é  vu s tationnant de 1 7  h .  
JO à I 8  h .  15 d:1.ns troi s p e t i t s  c en tre s du Piémon� . 
I 9  h .  1 Provi nc e d 1 As t i (Pi émont ) ,  il e s t  obs ervé uri obj et 
en forme d e  parachute . Il se  d épla9ait vers l ' Oue s t - - Sud- Oue s t .  
Sa c ouleur é tai t rougeâ tr� , e t  sa  forme en s e  transformant pre­
nai t _ c e ll e d ' un c ali c e  surmont� d ' une  hémi sphère . 

I9 h .  IO : A  J.iATHI ( Centre Caselle  e t  Lenzo Torine s s e ) , on voi t  
un obj et  grand comme_ l a  pleine Lune , d e  c oul eur b l anche , trè s 
lumineux , so;r-tir d ' utle p eti t e  montagne ; L ' obj e t  change de cap a t  
revi ent vers son p oint de  d ép�rt p our pas s er au- d es sus de l a  mon­
tagne et disparaître en lai s sant un cône de lumi ère . 
1 9  h .  2 0  : Près de TURIN , sur l e  c o l  d e  la Sup erga , on ob s erve 
un obj e t  e n  f'�rme d e  sphere 1 ct l un e dimension apparen t e  au J /4 
d e  la Lune . I+ · s e  dirige en direc t i on du sud ; sud- Oue s t ,  ave c 
un e  queue fai t e  de p e t i t s  points pho sphore s c ent s . Aprè s quelque s 
s e c ond e s , c e  sil lage s ' allongea déme surément sans que l ' on o b ­
s e rve un changement de vi t es s e  de l ' obj e t . La spl1ère di sparut 
en devenant opaque , et il re s ta dan s l e  c i el une traîné e lumi ­
neus e .  ( c e phénom�ne p eut 8tre a s s imil é  à c elui cie 11Tibére " . )  
I 9  h .  J O  : De s carabini ers  sur la route  N . 24 du Mt . Genèvre e t  d e $  
d e s  pas sagers en trans i t  sur l a  voi e  férr é e  TURIN- MODANE , ap or-
9 o ivent un obj e t  lumineux de c oul eur rouge se précip i t er sur 1 0  
ma s s if du Mt . Ceni s ,  en grandi s s ant de grandeur apparen t e . C er ­
tains p ensent que 1 1 ob j e t  a fran c hi le  ma s s i f  pour d i s p ara t t r e  
en t erri toire français . L e  d i r e c t eur du C en t r e  hydro - él ec trique 
du Mont Ceni s ,  li . fJiarc e l  Gi ordan , é tait à c e  moment l à , en liai ­
s on radio ave c  CHAMBERY ,' lorsque l e s c ommuni c a t i on s  furent i n t er­
rompue s •  Croyant à l a  chft t e  de son ant enne , il e s t  sorti e t  a e u  
le  t emp s d 1 ap er9 evoir  un obj e t  lumineux traverser le c i el en 
direc tion de la Franc e .  

I 9  h .  46 : Le s pil o t e s  d ' un avi on de la TWA et  d ' un avi on p r i vé 
d e  la base de CASELL� ( Turin ) ,  aperç o ivent un obj e t  s emblabl e à 
une cap sul e "Apoll o " , p o i n t e  dirigée vers l e  bas e t  de  dimen s i on 
no tabl e . El l e  res t e d ' abord à l ' arrê t ,  e t ' s e  pré c ip i t e  ensui t e  
�n direc tion du Mt . Vi �o . 
22 h .  : Le pilot e  d ' un av i on d e  la Lufthansa , inform e  la b a s e  
d 1 ALBENGA ( Savone ) ,  avoir vu sur l e  c en t r e  d '  ORTORENO , un obj e t  
blanc au début , rouge ens ui t e , s e  pr é c ip i t e r v e r s  lui . La base  
p ens an t à un ac c id ent aéri en , a l er t e  l e  di spo sitif  d e  gard e . 
Le gardien d e  la d i gu e  d e  TA.NARGA ( Lelosa ) , Elmondo St ell a , r e h .. ·  
t e  par t é l �phone qu ' i l vo i t  une lumi è r e  rouge s o r t i r  d e  l a  val l é e  
entre 11 Gala - De l - C o rvo 'j , P i é tra Ve c chia e t  Torragi o ,  La lur:l ière  
re s ta vi s i b l e  j u squ ' au l end emain ma t in , I heure . On aura i t  p u  
croire à un inc endie . Dix minut e s  avant la c ommuni c a t i on du p i ­
lote , on  aurai t  vu un obj c t  s emblable venir d e  MA1'1GUAREI S . • • •  / .  
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- Sn Ital i e , à CA��OROSO , à 2 J  h .  Ob s 3r ­
vation -d 1 un-· triangl e lumineux , suivi d 1 un autre obj e t  identique 
mai s de  c oul eur plus claire . 

- A  REVEL (Ht e Garonne ) ,  pui s  au nord d e  
MONTPELLIER ( " Lidi-Libre " du 24 /ü2/I97I ) .  

- A QUIMPERLE ( Fini s t ére sud ) L ' observa­
tion du triangle dura 2 mn ,  s e  déplaçant silenci eusement , lai s ­
sant derri ère lui 2 tra!né e n  parâlléles . ( Aapport d u  CBDEOS e t  
témoignage de  M.  Roger BRETIN , membre du group em ent ) . L ' obj e t s c  
déplaçai t vers l e  Nord•Oue s t . 

Le$ autres  ob s ervatio�s à des  date s  différent e s rapprochée s : 

- Le 22 févri er , à I9 h .  I.5 à CREUTZWALD , ( J.ioselle ) ,  · troi s t émoins 
aperç oivent un obj e t inso l i t e , d ' a sp e c t  ovoïde , ave c une tratné e 
s emblant s ' échapper de c elui-ci . Direction : Nord-Que s t . Trè s  l ent . 

- Le 2 4  févri er , à MARSEILLE . Obj e t  lumineux s e  dirigeant vers 
l ' Oue s t , avec  un0 longue tratné e verdâ tre ( "L ' Espoir de  Nic e  du 
2 5 /02 /?I ) -

3 - LES OBSERVATIONS ALLE1.WWES ; - Mys téri eux météori t e s -. 
Selon toutes  vrai s emblanc e n , c e  s erai t un mé t éori te qui s '  

s ' es t  écrasé , l e  2J février I97I dans l e s  environs de  MANNHEIM. 

C ' e s t  ce qu ' annonça l e  Dr . T .  KIRSTEN du dé partement n KOS­
MOSCHENIE " d e  l ' Ins ti tut 11 l'iax-Planck 11 de HEIDELBERG . De plus am­
p l e s  pr�c i s i ons quant à la taill e du mé t éori t e  pourrai ent �tre four­
nies  grâc e à un �ilm de s 25 caméras· p our mé téori t e s  de c e t  Ins ti tut . 
La chute à proximi té de Marmheim , · ain s i  que l a  tai l l e  a s s e z grand e 
de l ' obj e t  s emb l ent être  s oul i gn é e  par le  fait que l e  phénomèn e a 
é té dé t e c t é  sur l e s  écrans radar d 1 une s tation de contrô l e aéri en 
implantée prè s  de MwmùLeim . 

· 

L ' Ins ti tut '  p ense  qu Î il pourrait ensui t e  s ' agir d ' un  morc e au 
d e  satellite  américain . Cependaht , l e s  spéciali s t e s  de HEDELBERG , 

.. p ens ent qu ' tin satellite  US aurai t dd s e  consumrner , l e  2 8  févri er . 
Pour de s rai sons encore non dét erminée s  le sat ellite aurait entrepri s 
sa chute ,  5 j ours plus tôt . 

C e  m8me j our , un autre "mé téori t e " aurai t  été  obs ervé à 
BRETTEN ( prè s  de KARLSRUHE ) .. - De la " matière "  pouvant provenir du 
mé téori te de Hannheim , a été  éxaminé e par l e  di t Ins t i tut de phys ique 
nucléaire . Elle aurai t été  trouvé près  de LUDWIGSHAFEN , là où l e s  
radars aurai ent loc�li ser l e  point d e  chute  du mét éori t e . 

S ources des  in�ormations : 11 Tauberzei tung- Sudedwe s tumschau " du 
26/02/I97I , 11 Sueddeutsche Z e i tung 11 du 2 2 /0J/I97I , 11 Erlang c r - Wo ·­
ohonspiege l " du II/OJ /I97I , 11 St tutgar t er Ze itung 11 du 24 /02 /I97I . · 

Adapta t ion �rnnçai s e : Franci s  SCHAEFER - GEOCNI e t s e c ti on a l l emand e ­

L e  23  févri er , un automobili s t e  a ob s e rvé un dioqu e  blanc , s uivi 
à ' une trainé e rouge , sur l ' autorou t e  de Stut tgar t - Zuffenhaus cn . 
L 1 obj e t  s e  dirigeai t en dire c tion de  Di tzingeh , d� d i m en s i on a p ) a r c n ­
te à .3 ou 4 foi s c elui de  ln pl eine Lune . D ' au t r e s  t ém o in s  s i gna l on t  
l e  m8me jour , au direc t eur de l ' Ob s e rvatoire de Stuu tgart , une " b ou­
l e  de �eu suivi e d ' un  gro s  nuage gri s "  dans l e  ciel  de Leonb erg . 
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LA PARAP SYCHOLOGIE 

OU LE DISCRET OPP ORTUNIS11Œ DES SPHERE S OFF IC IELLES 

�------��·-- F a r  Fran c i a  S CHA2FER ( GZOCNI ) ______________ � 

Il n ' y  a p a s  l ongt e mp s  enc o r e , parl e r  de s phénomèn e s  
e n t rant dans l e s  rub r i que s 11 t é l épa thi e " ou " hypno s e  1 1  é ta i t s e  
faire pa s s e r  p our un doux rêv eur . 

D e  sur c r o i t ,  c ' é t a i t  G 1 expo s er aux s a r c a s m e s  d e s  
� c i entifique s .  Auj ourd ' hui , l ' hypno s e  e s t  ad�i s e  s ans d i f � i c ul t é . 
C er t ain s dur ent l ' a dm e t t r e  à l eur s d é p e nd s ( on a vu d e s  h o l d - up s l o r s  
d e s que l s l'e s vi c t i m e s  fur e n t  hyno p t i s é e s  p ar l e s ·

mal fai t our s ) ,  d ' au t r e s  
en b éné f i c i en t  p l u s  " humainem en t "  ( gr â c e à l ' ut i l i s a t i on d e  l �1ypn o s e  
en mé d e c i ne , par e x emp l e . )  

· 

La t é l ép a thi e r e s t �  d énï er é e p ar l a  mas s e  o i s i�e d o  · 
l a  pop�l a t i o n , l e  gr�nd pub l i c '  e s� t r è a m a l  info rmé qe t out e manière . 
Et à p1us ror t e  rai s on· l o r s qu 1 i � s� agi t d e  tabous d e  1a parap sycho l o -
gi e ou d e  l a  r e cherche d i.t e " para1 ;t é l e " • · · · ,  

L ' ens emb l e  " SATURNE - APPOLO " s ymb o l i s e  ( e t c on c r 6  
t i s e ) t o u t e l a  t e chno l o gi e  t err e s t r e . C 1 e ::; t  e n  I S' 7 I , · un e  évi d enc e .  
Mai s  faut - il rapp e l e r  l e s  p r op o s  antagoni s t e s  d e s  p ar�.i sano e t  :de s ­
e nn emi s d e  · l a  s c i enc e s p a t i al e ? 

Lo r squ'a , en I9�· 7 , · Jam e s  FORHE GTAL p r é c oni s a  1 '  on� 
v o i  d ' un  s a t e l l i t e  ar t i fi c i 8 l aut our d e  la rlanè t c , il fu t si r i d i ­
cul i s é  qu ' i l j ugea p r é f é rab l e d e  s c  sui c i.d or . C 1 ·c a t  un ex t=: r:1p l e  typ i ­
que , i1lu s t rant o n  n e  p eu t  mi eux , l o n  dram e s  ent r e  ê sp r i t s  d ' avan t ­
gar d e  e t  l e D  e spri t s  veul e s . 

E t , • • •  en :::95 7 ( h o c t o b r e ) ,  l e  l c.nc em ent du " SPOUTNIK 
s ovi é t i qu e  fu t r e c onnu c omi;:e é tant , d e  t ou t e  évi d enc e ,  l e  p l u s  grand 
e xp l o i t s c i e n t i f i qu e  de l ' humani t é . L e s  d i ffama t o�r s d e  FORRESTAL 
é ta i en t  b i en o bl i g é o  d e  r e t o u rn e r  l eur v e s t e  1 • • •  

l'�ôme l o r s  d e n  d e rni è r e s . ar..né e s , i l  t'al l a i t s 1 arm e r  d e  
c o urage p our aborder l e  thème d e s  t ransmi s s i o� s  t él�pa thi que s .  E t  vo i -
1 �  que l a  bomb e  é c l a t e  au grand j our : 
L ' a s tronaut e  Edgard f.HTCHELL , d r  APP OLO I4 , E ST UN lillDIUr-1 lŒl .:J-...RQUABL'2 !  
L 1 on murmure r.1ême qu ' i l nurai t c ommuniqu é · t é l cf p a thiqu e.r:! C n t  àve c  un 
c a�arad e ingéni eur , h ,  Olaf JON S S ON , d 1 un e  di s t�nc e de p�è s d e  2 000 
k i l omé tr a s . 

En s e  r é f é rant au bul l e t in " D e r· Sp:icge� " ( 1 ' un d e s  
rar e s  p ér i odiqu e s  a l l emand ::> s é ri eux e t  d i gn e s d e  1�o i ) '  nou �  apprer.:.orl �) 
que lviiTCHELL ( qui foul a  l è  s o l  l una i r e  avo c  1Ü an SHEPARD ) .  11. am.�ai t 

; réal i s é  dan s s on vo l spa t i a l  d i x  exp é ri enc e s  d o · :.:;ix minu t e s  chacun e , 
· .t ro i s  j ours avan t e t  t ro ïs · jo ur s· apré .::; l a  è. e s c en t e  sur -l a lune " .  

C o mne on s e  1 1 i�agin c  a i s.ément , l a  NASA ne manqu e !l a D  
d ' ê tr e  que s t i onné e  s ur c e t  a s p e c t  d �  vo l App o l o  I4 qui , e n  un c c r t� i �  

, s en s , rapp e l l e  1 '  o d y s s é e . 'du " - Nau t i lus 11 , soû::> -r.iarin a t om i qu c  qui e x ­
p l o ra l e s  aby s s e s  du p ô l e ,  nvc c  à b o r t� , un homme d o u é  t é l ép a  thi qu c -· 
ment . La NASA n o  n i a  nul.l oment l o o  e xp ér i �&nc e s  u l t ra - s .:; c ré t'e s ( 1 )  d e  
l eur c o s monaut e .  l'�ai G  e l l e  . s  1 o::1p r e s s a d e  p l a c e r l e  t o u t  s u r  l e  c o�:• p  t c  
s tr i c t em e n t  p e rsonnel � e  NI�CHZLL . 

Le mu t i sm e  d e  l a  �ASA n 1 c s t , d nns p c  cadr o , ab s o lumun t 
p a s  artti ;... s c i en t i f iquo . El l e  n 1 i gn o r e  p a s  · qu e l e s  travaux an:. é r i c 8. in s  

. .  1 .  
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s o nt 1 1 ob j e t  d o  l ' e s p i onna g e  s ovi é t i qu e . 

Mai s  qu e l e  b u t  � c s  é tu d s s  s c i e n t i fiqu e s  s ur ln t é l é ? a ­
thi e s o i t  uni qu � m c n t  p a c i f i qu e , uni quem�1t � t ra t é gi qu e , o u  • •  , l e s  d oux 
en môme t emp s , . n e  change ri o:1. à la t o·urnuro d o s  évèn 01:10n t s . C o s  d c: r­
ni e r s  s o  r é s um e n t  à c e c i , à d i r � qu o d e�ui o d eux d é ri cnni e o  l e  F o� t ngono 
u t i l i s e  d o s  e xp e r t s p urap sychc l o gi qu e s . Lo but c o ul e de s our c o  : t en t e r  
de r emp l a c e r  l o s  m é t bo d o s  u s u e l l e s  de t ransni s s i cn s  rad i o phon i qu e s  par 
d e s  �iai s o ns b a s é e s  s u r  l e s  ond e s  c é rébra l e s  ! 

Nous s avcns , par a i l l .)ur s , qu 8 1 c s  j t!Ill c aux ( en ra i s o n 
d o  l eur s é t range s c a ra c t é ri s t i qu e s  s ouv e n t  r en c o n t r é e s ) font l ' ob j e t  
d 1 un  s o in mé t i cul eux en URS S . L e  but 0 s t  i d en t i qu e : r endre o p é r � t i o n� o l  
l-' arm e t ou t e  gra tu i t e  de l a  t é l ép a thi e . D e  p lu s , d eux " c o rr e s p o ndant s "  
p euv ent " c onv e r s er "  s an s  r i s qu er d ' ê t r e  audi t i onn é s  par l ..:: s p o s t e s  cn­
nemi s 1 • •  Nou� voyons i c 1  enc o r e ,  à qu e l  p o in t , un fai t mi l l e  fo i s  n i é  
e t  r i d i cul i s é ,  ouvr e d e c  char::p s  nouve aux propr ement fan t a s t i qu e s  • • •  

Sans t::'an s i  t i on , l o s  sph8r .; s  o .:fi'i c i e l l e s  ( au P en t a go n e  
t ou t  a u  m o i n s  - c ar l a  Franc o trop c cn 8 erva t r i c o  f o ra t ou j ours . fi e� r e  
d e  u a r en t � p auvr e  dans C 3  d oma i� c - ) , c hangent � 0  c oul eur ave c  l ' a i s an c e 
du Cam � l � o n  : l e  r e fu s  s y s t ��a t i que à l a  r e c h e r c h e  dan s c � s  domaine s ,  
C eux qui suivent la qu e s t i o n· G opui s l ongt emp s s on t  a s s ur ém 0 n t s urp ri s ,  
l e s  n é o phyt e s  s eul s r o ::; t ant indi f!� é r oht s .  

No s l e c t eu r s  s e  s c evi enn e:n t  tr è s  c e r t a inement d o  l a  
grand e exp � r i enc o t é l ép a t h i qu e  d ('' I 9 .:::• ;  av e c  l e  s ubr:10 r s i b l ·.:., 11 .i'JAUTILTJS 11 

·· un c·ort.ain J ONE S, . s an ::;  r � :ï.J p o r t  av e c  la mar ino ÎL� t on­
barqué à b o rd c�u 3 c· u .s - mé: rin pré ci t é . : .�uo t i d i enn cm en t , o t  :i d o ux r oi� r i ­
s e s , c e t  " in t ru "  d evai t c o n t ac t e r  t é l é p a t}riqu ei'n e n t  v::1 é tutU an t  ( c ouv e r t  
par l e  p s eud o nym e d e  SI''iiTi-I )  d em eurant au c c n t r G  d o  - i. o c h a r c �-:t e s  Spa t i a l c ::J  
" We s t  Ingho u s o "  dàns l e  i·�a ryland c t  t r è s �xac t em0nt à Fr L :md ship , 

C e  c o rr e s p ondan t " r e c eva i t  l e s  ordr e s  d 1 u� app ar e i l  
a u t cimat i qu e  qui p r é s en ta i t d e s  .:f i c h e s  i l lu s t r é e s  d o  f i gur e s  gci om� t r i ­
qu e s  ( c r o i x , c e r c l e s ,  t r i angl e 3 , • • •  a t c ) . P ar t ant d s  l à , i l  s a  c o n c cn ­
t r \3- i  t e t  11 éme t t a i t  1 1  l a  f i gu r e  à JONE S ,  i n s t a l l é  à b o r d, du "- t-.Tau t i l  u s 11 
lui - même s ou o  l a  gl a c e  p o l a i r e  1 

P lu t ô t  que d o  d é c r i r e  an d é t ai l s  l e  d � ro u l o m e n t  p r � c i s  
d e s  e xp é r i enc e s  ( no u s  3 o mmo s l imi t � :J �ar l e  nomb r e  d e  page s c: e " i= �'léno ­
mène s Inc onnP s " - P . I . ) , nous nous c o n t e n t erons d .;:,  s oul i gn e r  qu -2 l ' o p éra ­
t i on 11 T� l �p a thi e 11 fu t ox t r émemant s urv e i l l é e . huc un o frau d ü  n ' é t a i t  
p o s s ibl e 1 

Wi l l i am BOWEHS , chef' d e a  r e cherche G en b i o l o g i e  Î:1. 1 1 
u . s .  AIR FORCE , e xamina l e a  r é s ul t a t s : trancmi s .s i o n c o mp ri s e s - ? f� i s  
s ur I O , · La c onc lu o i on r evi Bnt à d i r e .  qu e c e  s erai t t r o )  d o�and r au 

. has ard d e  lui a t t ribu e r  un t e l ou c c é s  1 

Le P en t agone n e  l â ch e r a  plu� l e a  t ravaux d ' autan t p l u s  
urgen t s qu e l e s  au s �o s formai ent d 4 j �  d o s  t é l é � a th o :: , exc e l l e n t  a t c � t  
p our l e s  c o p i on s  à venir • •  , 

En c o  c�ui c onc erne 1 ' -;:: s p a c o ,  n o ·.:. c Jila i ::.'l t i c ::-'.� r o :::p . u�� <J c :._o  
c e r t aine r é s e rv ::: quan t à 1 1  ·3ID:;J l o i  e f' :::' i c ac -3 d o  · l a  t ran .sn!i s : : i o n c� o la î�J cn­
s é c . En e f f e t ,  l e s oaè. 3 s  . c érébra l o a  d iz:-;i.nu ent on :C o n c t i c n •i e 1 r é l o i g·n G ­
m en t " gé o graphiqu e ':  d c� c  m é d i um s . I-� éla ::; ,  l 0 u  cl t� t a i l s  c on c e rnan t hiTCE.SLI. 
et s e s  é s s � i �  t � l é p a thiqu o s  noue .so�t t o t �l c m 3 n t  i n c onnu s à 0 0  j our , 
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l lous nous gard e r o n s  b i e n d 1 e x t rap o l �!r d o s  su;,) :::-: o s i  t i  o n s . 

� l a  lu eur de c o s  i n f o rma t i o n s , fo r c e  nous e s t  d e c on s i ­
d �r er l e  doub l e a s p e c t  d a  l a  que s t i o n : 

a/ - La re cherche SUR l a. p arap s ycho l o gi e . 
b /  .. Le c omp o r t em ent o f fi c i e l  DEVANT l a  p arap nycho l o gi e . 

P our l e  pr �mi er p o int , i l  r e s t e  à e s p � r e r  la p our s ui t e  
d e  travaux s c i ent ifiqu e s  d � j à  b i en en t amé s .  

P our l e  s e c ond , nous d evon3 prendre c on s c i enc e du r evi ­

r ement . " Tou:t c a l a  " e s t  11  n o rmal 11 d e  no s j our s . Hai s  hi er enc o re , 
i l  é t a i t  de mauva i s  goû t  d ' ab o rd e r c e s  su j e t s . 

P o urquo i ne p a s  e n t r epr endre l e s  r e che rche s d � s  la d � c ou. 
v e r t e  d ' un phénomène enc o r e;�  inexp l i qu é  ? E s t - i l né c e s s a i r e  de c omm enc er 
p ar d ' int erminab l e s p o l émi que s s t éril e s  ? 

Un 11 honnê t e  " hon1:ne e s t  en dr o i t . de f o rmul er c e s  que s ­
ti ons car , n e  nouo l eurron s p a s , ave c  s emb l ab l e  p o l i t i qu e , l o s  gouv e r ­
n ement s par·vi endront d f;!main à n o u s  c onvainc r e  qu ' il s  n ' ont j ama i s  
é cras é l � s  mani f e s t a t i ons e x t ra- t erre s tr e s  s o u s  m1 b l ack - ou t f o rmel , 
c a t égo r i qu e  o t  s an s  p r é c é d en t .  Le s sphère � d i t e s  re spon a a b l e s  ne s u u ­
re n t  m �rn e p lus que l e  vi o l  d e  c e  black- ou t , au n.iveau mi l i t a i r  , c o û ­
tai t I O  a n s  d '  ein pri s onnem t:m t 1 r.·la i �  c e l à  r em on t e ra à s i  l o i n  qu per­
s onne n e  s e  r end ra c omp t e  c omb i en nomb r eux s zr o n t  c oux qui d �v i �ndron t 
d i s c ip l e s  d e  l '  opp o r tt::.ni s;n e . S i  l o in : vers l e s  ann é e s  60/70 • • •  

Lieu du phénomène 

D a t e  -

Heure approx . 

LES VISITEURS DU SOIR .. 
( E�:dt du d o s s i e r CBD:J�OS )  
( Groupe CFTIU

-
du Fini s t ère ) 

SA INT- NIC O LAS - DU-PBLEN - 2 2  

4 o c tobre I 9 6l� 

2 I  heure s .  

F . S .  OJ/7I . 

- Mys t é r i eux inc onnu -

Dan s la c omn:un c de S a i n t -I I i c o l a s - du P c l cn ,  l e  v i l l age du 
fu t l e  thé â t r e d e  phénom �n o a  ins o l i t e s . 

P l u :::;i cv.rs i::: ldivi.duo .s c  p r é s en t è r en t  à uno f •) rme p our 
d emander l e s  c l e f s de la chap el l e ; b â t i e  au c en t r e  du v i l l ag e , c c  q u e  
1 1  ont fi t immédia t omen t . t�a i s , d è s  qu e c e  a p er s onne s entr è r en t dans 
1:;:- c hap e l l e , i l  sc p r o c:ui s i  t un b ryj._!_�.P,O'-��ta" l�i dura .5 heur e s -
d e  2 !  h .  �L 2 h .  du ma t i n  - c t  p :;1.ral l é l .""l�len t , un " fl a s h " lumin eux t r è s  
in t ens e é c l a ira 1 1  int � ri cur cl e la c.i:.ap c ll2 . Le s t érav i!l S o n t  q_ua l i. :f i é 
c e t t e  lunti �re d e " b i en p l u s  � ela ta11 t e  q-:.:.2 c e l l e c! a l '  é l c c tri c i  t é  1 1 • 

Le s hab i t ant s cl ' un o  ma i s o n  vo i s i n e  J.!'l :·ur on t t é rrori s é .a  
e t  s ' enf e rm è r e n t  c b. o z eu:;: , 

C e  n ' e n t  qt� ' à  2 h .  du m 2. t i n  qu o c e s  événement s ins o l i t 2 s  
c e s s è r :m.t . •  C ' e s t  2. l o r s  c:_u c l e s  é -trange �> v i  s i  t e nr c s o r t i r ont d r.! l r• c il < .  
p e l l e , e t  vinrent reme t t r e  l o o  c l � f s  à l eur p r o � ri � t a i r e s ,  avant d o  
d i s p araî tre . . . 1 .  
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LES VISITEURS DU S O� (Sui t e ) "1 

Il e s t  à no t er quo c e t t e  chap éll e abri t e un ob j e t curi aux ; 

Une r oue considérée c om.1·ne une c op i e  d e  11 r ou e s o l a i r e " ,  
a t taché e j ad i s au cul t e  du BELEN . Sa d e a t .ina t ion e s t  inc onnu e , c t  s a  
p ré s enc e ins o l i t e  • • •  dans une é gli s e . 

La j an t e  e s t  d e  c oul eur vert e 1 l e  moyeu rouge 1 .  c t  l e s  
rayons d e  dive rs e s t e in t e s  vive s . Deux p e t i t e s  t ê t e s  humaine s  surmon­
tent la poutre ant éri eure du c adran . Il n ' en éxi s t e  que qua tre excQ_­
plaire s en Bre t agne .. 
No t e s  du C ,A . : Hou s aurons l ' o c c a s i on d e  r evenir sur c e  fai t  inso l i t e . 
qui , dans l e  c adre de no s r e cherche s , ne d o i t  pas ê tr e  l ai s s é  d e  c ô t é 
C e n ' e s t  pas l a  premi ère fo i s  qu e l ' on c on s t a t e  qu e c er ta ins individus 
s ' intére s s ent à d e s  ob j e t s  ou à d e s symb o l e s  dont l ' ori gine nous e s t  
c onfus e ,  la s i gni f i c a t ion , vo i r e l '  11 u t il i s a t i on " , l e  s embl e  d ' autant 
p lus . Uous a t t endons du CB:.L>EOS , l o s  docu."!!en t s  pho t o graphique s p our 
inclure dans no tre prochaine formul e imprimé e .  

UN CATALOGUE DES OBSERVATIONS OVNI 
1 
1 P OUR ORDINATEUR 

, ________ Par l o  Dr . David R .  Saunders� 

Nous rcmerçiona no tre c o rr e sp ondant d o s  US� , Patri ck 
HUYGHE , p our nous avo ir p ermi s de reprendr e l ' é tud e du Dr . D .  Saunde r s  
ains i que no t re c ollab oratri c e ,  Hl l e  Dani è l e  RITTER ( c o o rd inatr i c e  d e  
no tre r é s e au d e  c orr e sp ond ant s internati onaux ) , pour la rap i d e  traduc � 
t i on qu ' e l l e  nous en a donné . 

Signalons à no s leD t eur s  qu ' une c o l labora t ion e s t  d é j à · 
e ffe c t ive au c . F . R . u , , ave c l e  trava il entrepri s p ar l e  Dr . David 
Saunders ( anc i en membre de la c ommi s s ion C ONDON - Voir p . 7  ) , par 1 1  
int ermédiaire d e  no tre ami Patrick HUYGHE . En j uill e t  I 9 7 0 ,  nous avon s 
re9u no tre oorr e sp ondant d e s  u . s . A . , au s i ége d e  no tre bul l e tin , p our 
ins tall er l e s  b a s e s d e  c e t t e  c ollaboration : La c odifi c a t i on d e  tout e s  
l e s  ob s erva t i ons OVNi s qui parvi ennent à no t r e  c onnai s sanc e ,  Ces l i s �  
t e s  c odi�i é e s  parviennent au Dr . S aund e r s , pour l ' é tude e t  l ' analys e 
par ordina t eur , qui c entrali s e  ac tu e l l ement tout e s  l e s  ob s erva t i ons 
mondial e s dans ce bu t .  Parmi no s group emen t s , l a  qua s i - t o tali t é  a 
a c c ep t é  de c odifi e r ,  chaque anné e , l e s  ob a crva t ion s r e c u e i l l i e s dan s 
s on s e c t eur , ains i  qu e la cor.u;1i s s i on OVHI d o  1,:-.. SAPT, dont nou s c on s ­
tatons , ave c  sat i s fac t i on , un e  ac tive r epri s e  de s e s  ac t ivi t é s . 

INTRODUCTION 

Depui s quelque s anné e s , i l  0 s t  évi d ent que la r e c h erche 
d e s  UFOS ( =OVNIS ) , p ourra i t b é n é fi c i e r  du d ével opp ement d ' un c a t al o gue 
c ompréhens ibl e , c onc ernan t l e s  rapp ort s d e s  ob s erva t i ons vi sue l l e s ,  
mi s au p o int par ordinat eur . L ' i d é e  pré s en t e  un intérêt pui s � an t , é tant 
d onné t d l unc part , l e  nor:1brc ir:1p or t ant d e  c omp t e - r endw:; qui on t é t é 
réuni s dans divers do s s i er s , e t  d ' au t r e  p ar t , l e  fait qu e 1 ' o rdin�t our 

. .  / .  
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é l e � t:r:oniqu o  m o cl (:>rn ::.: p csù t - ê t r e  c on 3 :i..d ér é c omlil.G une ma c�tino p on :.:1 an t c:- .  

( • •. • ) Lo. d é c i  s i en d e  c omr1.en. c o r  c e t t e  tich ·.?. a é t 8  pri s n , 
i l  y a I.8 L'lo i s  env i r on .. A c a  j o ur l ' UFOCAT ( UFO - Ca tal o gue ) 1 c omp rend 
p r è s  de 22 000 c a s  o o u rn i o  à 1 1  o r d ::!.n.n t c1.�1"' , c :::. s p l a s. ou m o in s  c oi.lp l e t :J , 
e t  dont b e G.uc o up CL ' entre eu.."C s on t  d e s  clup l i c c.:. t a s . pou à p c '--! ,  au prix 
d es  qu e lqu e s · é s G ;;_ i s c t. e r r e ur s , l e  chi f'f'rage c o d i fi e a évolué ; c e t t e  
pro gramna t i o n  s emb l e ê t r e  n c.tu o l l er.te:P:t a s s e z  b i en au p o in t  e t  s t ab i l i ­
s é e  p OUr j u s t ifi er G O.  de s c rip t ioil aé tai l l é e . 

No t e du c . A d e  P . I . : C e t t e  d e s c r ip t i o n d é t cü l l é o  n ' e s t  P·::t-13 _ çub l i é c  dr:nf:'· 
c e t  artic l e , é t an t  donn �  s e  t e c hni c i t 6  qui s e ra i t sdroment inin t é re s .  
s an t e  p our no s l e c t eur s . C om:·.w nou'o p n s s é dons l a  d e s c r i p t i o n d o  c'c t t e 
c o d i f i c a t i on , nou s ·  s omme s à la d i a p o  s i  t ion d o s  chcr chcl.lr s qu i nous 
d emand e ra i en t  d e s  d é .tai l s  à c e' · suj o t . 

Tou t e :fo i o , il fe.u t i n s i o t e r  sur l:c fa i t  que liFOC.<'�T e s t  
t ou j our s en p l e in d év e l opp emen t  en c e  qui c o nc erne l e  nombr a d e  o a s  
s oumi s à l ' ordin,._ t eur , l e  t yp e d o  c e s  c a s , l ' amp l eur d e n  L:lf' o rrm:t t i on s  
p a r  c a s , · e t .i a  p r é c i s i on d u  ch:i.f':frage . I l  f'aut an t i c ip e r  q'-'· ' i l  y .:·. L:r ::c 
c er t ainement d e s  ch�ngem e n t s n 6 c e s s ai r a a  dans l e  ? l un du chi ffrage . �n 
c ons é quenc e ,  p o u r  r.1 ini ;:1i o o r l ' amb i guï t é , UFOC'l..T- 70 d é i'ini t un e V (:' r .:J i on 
s p é c i fique du c a  t n.l o e:,"1..l o c :�:-- é à  err j ui l l e t  I 9 7 0  ( p�1.rvenu au s i é g e  d e  P .  I .  
d e s  main s d e  P'atrick HUIGTIE , tl c e t t e  épo4ue ) ,  · avec I 5  2 7 2  e n s  s o ur.li c.; 
à l ' o rdina t eur , c o  qui e s t  c onfor� a  à s a  d c s c ri� t i o n  ul t 6ri 2ur 0 . � ou:: 
é tud e s  u t i l i nc.n t  c e t t e . v o r s :i. o n  ont é t é  t o rr;l lné e s , d 1 au t r e s c-; v n t  or� 
c our s . :;:!;n ;r. ême t EH::1p s , ln c odif'i c n  t i o n  chi ff'ré e  d '  UFOCJ .. T- 7I e- s t  C'Iï v o L  
d e  réali sation , e rt  vï..:.e ' d 1 un élargi s s ement � t  d ' une �Dé l i o r a t i ol l . 

CONS IDERATI ONS DE BASE 

L ' évo l u t i o n  de UFOCi�T a é t É! i n f l u en c é e  pur d u  
nomb r eux fac t ours . Tout le  mond e n e  s e ra p eut - @ t r u  p a s  � 1 &c c o rd qun1 1 t  A 
l eur imp o rt:mc c ;  i l  n e  f'n i  t aucL;n cl o u  t e  quo que l qu e s un s d a  c e s  .:f� ·. c ­
t eurs p ourrai en t ê t r o vo l ontn,i roment lui s s Ù :l d o  c ô t é  p ar c 0 r t 2. i n ti . 
Q,t.Ioiqu ' il on s o i t ,  i l  a s cmblf3 plus effi c a c e  d e  trnvail l er on vu 0 d 1  
ob t en i r  un c n ta l o gu e  uni qu e , p ouv '!'O l'l. t  s 0rvir à d e s  bu t s  cl i f'i� é r en t s p l i � ­
t ô t  q u e  s e  di sp e r s ur dan ::; t::te vw.r:i. a t é  d .:;; C< t talocu e :J  sp é c ial i s � s  qui 
pourrai ent ê t r e  en p ar t i e  il c ampa t i  b l e

.? e t  s e  r é p é t er p a r t i e l l cmen t .  
I l  d evra i t & t r c  p o s s i b l e  da r � a l i s er qu e l qu 0  cho � c  uv o r  

UFoc..:�T : t e l  e s t  l e  f:::lC t our d e  b <?.. s e  pri nc i p al - r é a l i .'3 e r d e, p r é f' (5 r c}nC "' 
que�q,�e cho s e  d e  nouv e a u  e t  d t  i n t é r é s s an t , qt!e l ql..t ';. cho 3 C  é r,-a l c:: 1 e:1 t  
qui donnerai t à b en.�c oup d o  g0n� G 1 y  p �r t i c ip er . Il e s t  c e rt a in qu 0 
p our c e t t e s eul e rai s on 1  UFOC1\.� ne p ou t  s c  p e n: w t '!:' r o  d e  pr ;:md r o  l e  r i :: ­
que d e  d é p end re d e  t e chniqu s qui n e  s o n t  r é a l i s ab l e s  qu o p nr l ' i n t  ..  r .. 
tnédiai r e  d ' é quipe!llen t s  tr.3 �'3 onéreux ou l1.<:'l.u t em e n t  s p é c i a l i s é s . Il o n t 
�robable quo l ' arFent n6c � ti o a i r e  à l a  � on s t ruc t i on d ' un t e l  é�uip c� L n t  
( ou la l o c ;_'.. t i o n ) , s o i t  év · ·n tu e l l em..:?�l t  à vc�i i r , mr. i : 3 i l  y 11. d 2 s  c �è<:�:-;. c .: s 
p o ur qU \) c e: là n 1 urrivu qu ' après qu ' ai t  é 7; é  fcii t e  l n.  d é;:'!C n s t r;'_ t i o l l  .l ' '!" o �_, _ 
vn..n t l .... b i en f o nd é d ' un pl�c oï:1ent dans c 0 t t e re chcr cl10 . Depui s l c nc; ­
t emp s , l ' � t u d e  d e s  d � m on o tr2 t i o n s  n � c e s s n i r e s n ' �ur � eu p o u r  r ci s u l t � t . �  . .  
d o  'Q l o qu e r  l a  c on c ep t i on cl ' L'}'OC. LT .  E n  p re. t i qu o , UFOC" �T- 7 0  2. é t t{! c o;w �.l 
dans l e s  limi t <3 S  d '  uno car t e  uniqu e c o mv o r t an t  8 0  c o l onne a p our cl:. ':'..q u :·· 
c a s  

� :  L ' ar t.i c l c du Dr . S aund e r s  é tan t trè s 'lonG , l 2. sui t e s e ra dan s 
no t r e  I I 0 I5 .  
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SUR LES PHENOMENES DE MOSELLE ( Sui t e  . 
de l a

. 
1' • 9 ) � 0 � f �c d a e  · C? r . 

Le d o s s i er rel2 tif nu ph�nom�ri a du II m & i  ne d avai t � � s  
ê t r e  c l a s s é apr è s  1 ' \:}nqu ê t o d o  ::t'ranc i o:; S CHi�FER du GEOCNI/CFRU , du I I  
mai I97I . k u  c ont rair � , d 1 nu t r e o  d �mar c h e n e t  l a  p ar t i c ip c t i o n  d e  .� . 
P ORT d e  DIEBLING d onn è r en t une amp l eur ina t t endu e à l ' inc i d en t  en 
que s t i on • .  

Nous r é sumons l a n  c onv e r s a t i on s  t é l éphoniqu e s ,  l e  c our ­
rier e t  l e s  ent r e t i en s  p e r s onn el 3 à un s c�éDa r é c ap i tul a t i f  du p r ob l � ­
me . Ainsi l e  p r emi er b i l an s era s 

- L •  OVNI a é t é  vu dan s 5 départ ements  de l ' E s t .  
- L 1 0VNI a é t é  vu dan s  I O  vil l e s  s i tué e s  dans c e s  d6pat ement s .  
- Le s ho r a ir e s  n e  p erm e t t ent pus d e  d é f inir infa i l l ib l em e n t  la t ra -

j e c t o i r e d e  l ' app �r e i l . Par c ont r e , il apparaî t c o mm e  pra t i quement 
c er ta in qu ' i l a é ffec tcè· · un mouv em ent d l  all e r e t  re t o ur . 

- Le s car�c téri s tique s  du ph énom �ne p e rm e t t en t  d ' é l imi� e r  l ' hyp o ­
thès e  d ' un phénomèn e natur e l , - d e  même p our un av�ort , s a t e l l i t e  • • .  

- RECAPITULATIF -

A - 1'40SELLE 
I )  Di ebl ing · : L ' OVNI e s t  vu à 2 3  h . 3 0 e t  évo lu e du No rd au Sud . 

2 )  He t zing 

3 )  M!_nering 

4 )  Forb ach 

B - HAUTE MARNE 

• · C - MEUSE 

l') - COTE D ' OR 

E - VOSGES 

I l  e 's t  a nouve au àp erçu à 23 h .  mai s en s en s  inv e r s e .  

L ' OVNI e s t ob s e rvé à 2 3  h .  l)ire c t i on Sud - Uo r d . 
L ' OVNI e s t  s i gna l é  .·v e r s  2 J  · h .  en s e  d i r i gean t du Suc.� 
v e r s  l e  Nord (� : Le t érr:oin p ré t end i c i , avo i r  vu 
l e  même phénomone 2 j ou r s  auparavant , .  l e  S me. i I9 ? I )  

: L ' OVNI e s t ap e rçu t o u t  d ' abo rd à 2 I  h .  4 5 , e n  d ir e c ­
t i on de Diebling . Un au t r e t émoin l ' a  s i gna l ,; it 
22  h .  3 0 .  Znf'in , un m embr e du GE OC�'>JI , h .  SCHEl'EH , l e  
vo i t v e r s  2 3  h . J O e t  p lu s exact �ru ent à 3 repri s e s  
à 2 3  h . 2 5  e t  2 3  h . 2 8 ,  e n  di r e c t i o n  du s . 2 �  Pui s à 
23  h . 34 ,  en s en �  inv e r s e .  L ' ob j e t s emb l a i t s 1 � t r e  
a�lumé e t  é t e ir1 t ent·r e  le a J pl1.a s e s . P e r o on11 e �! r a ,  à 
c e  j our , s i gna-l é l o  phénomène au- d e l à  d e  2 3  11. . J 4 , 

L ' OVNI e s t  vu à Chaumo nt , J o i .:vi l l e  e t Le n t i gny- l e ­
Ro i ,  s e l o r_ d e o  r c n s e i gn emer. t s  r c c u e i l l i 13 p a r  l e  G2 -
0CNI aupr� s  d ' un e  brigade d e  gendarm e ri e . L ' heur e 
d e s  obs ervations e t l a  di r e c t i on ne nous s o n t  p a s  
c o nnu e �  • 

Un t é.[;l o in ap e r � o i  t 1 e phénomène à 2 I  �1. . 1 5 , à S t .  � �I ­
HI.E L .  s füon s o n  t émo i gnage , s e  C:. irigeai t v e :r s  1 ;} 
N . E . , donc en d ire c t i on du s o c t aur d e  F o rb ac h . 

L '  CVNI G S t  s i gna l é  à Di j on ,  en d i r e c t i on du l i o r c! - � s  t 
Il � ta i t a l o r s 2 I  h . J O .  S e  d i r i ge v e r s  la ho s c l l c . 

Un j ourac:.l i s t'c�  ob s 0 rv e  l e  pa s s a g e  ci o  1 1  CVEI à S t . Di e 
à 2 2  h . 4 5 .  Il. s e  diri g e a i t  elu Sud ver s  l e  Ford . 

Le sché ma r e l a t i f  à c e s  ob s e rva t i o ns s e  t r ouvo è. l a  p a g ()  I I  , No te : -



Franc e t 

Espagne . 

Sui s s e  

Aus tral i e 

La Havane 

Finl ande 

DOSS I�R DES OBSERVATIONS ( Su� t e  c omp l . à P . I .  N °I4 ) � 

Févr� er - I 9 7I . 

..... ,---. - .-:.: u -

- Le 02 à ·  S t . AVOLD - 5 7 , 23 h . 55 ;  obj e t  
d ' un e  aur é o l e  e t  suivi d ' un e  t r a în é e 

- Le 2 2  à 5 7- GREUTWALD , I 9  h .  I5 , OVNI 
· �Rap p o r t du GEOqH , voir enqu � t e  sur 

lumineux v e r t . c e r c l S  
fu s i forme . 

du 2 3 /02 p . 2 I ) · 

d e  f o rm e  triangul ai r e  
l e  phénomène lumine ux 

- Le 2J , dans t o u t  l e  sud de la Franc e , entre I 9  h . J 0 /2 0  hJ O 
- mi - �évri er , ( da t e  exa c t e  inc onnue ) OVNI en f orme de di sque 

d l a. Gp e c t m é tal l i qu e  a v e c  c oup ô l e o b s ervé par 3 t émoins pr è s  
de Bas t ia ( C o rs e ) - ( Rapp o r t  re c u e i l l i  e t  c o n G igné p ar l e  
GENOC auprè s d e s  t émo ins - d o c um en t s non autori s é s ) .  

- Le 2J 'à QUIMPERLE v e r s  I4 h . J S - Ob s e rva t i on d ' un t r i angl o 
vo lan t  - Rapp o r t  du CBDE OS /CFRU . 
Le 2 4  à i·!ar s e il l e  OVNI lumineux r ond ave c  traîné e verdâtr e .  

Avri l  

- Lo 25 à QUIMPERLE ve r s 22  h .  Ob j 0 t  lumin eux c l i gn o tan t 
ap e r ç u  p ar J t émo ins . Stationnaire pui s vi t e s s e  a s c en t i on ­
'nel l a t r è s  rap i d e . ks p e c t  appar e n t  s p h é r i qu e , gr o s s e ur d '  
un e pi è c e d e  5 F .  t enue à b ou t d e  bras . ( Rapp o r t  CBDEOS ) .  
r.fa i  r -

- Le II en No s e l l e  ( DIEBLING e t  FORBACH • • .  ) - S e  r e p o r t e r  a u  
r app o r t  d ' enqu ê t e d e  F .  S c ha e f or dan s c e  n ° 1 p . 9  et 2 7 ) . 

Ju i n  -
- L e  05 à 5 7- B ehren- l è s -Forbach , 2 I  h . I 7 ,  ob j e t t r i angu l .::d r l� 

de t a i l l e  appar ent e  c omp arab l e au diamé t r e  d e  l n  p l e i n e  lune 
Mar s  -
Le 03 à Barc e l one , p lu s i eur s c enta in e d ' hrib i t an t s - . OVNI 
r ouge s e  diri gean t v 0 r s l e  s u d .  

Févr i er 

- · Le I5 à Gen èv e OVNI ap er çu s par p l u s i eur s hab i t �n t s .  
- Le 2 I  à Lau s ann e , 2 0  h . J 4 , p l u s i e u r s  OVNI en f o rm (� d e  d i s que 

gr oup é s  en e s c adril l e . 2 d i s que s vi enn en t s e  p l a c o r  à 1 1  : '.r ­
r i è r e  pui s amor c è r ent un v i r a g e  p our d i s p ar a î t r e . 

Avr i l  : 
- · Le IJ à P er th , d eux b o ul e s  de fe� rouge et b lanc h e , o n t  

" a t taqué " un c oup l e qu i s c  d ép l a ç ai t en vo i tur (� . Le s OVNI 
p l o ngè r ent sur 1 0  véhi cul a à p l u s i eÛr s . r c p r i s e s . 

Janvi e r 

- Le 29 à Cuba , 2 boul a s  lum i n e u s e s  évo luan t duran t I/2 h .  
dans l. e  c i e l  ava n t  d e  d i s p arài t r e . ( " N o rd Li t t o r a l :' 2 /02 / 71 ) 

Janvi er 

- I è r o  qu i n z . du mo i s ; OVNI av e c  for t l� lum i 2 r e  p r o ,j e t  éc à 
J km s  à l a  r o nd e qui fi t f o n d r e  l a  n e i g e  en l n i s s a n t  d e s  
tra c e s sur l e  s o l  - An a l y s e :  c a l c ium ,  thn l luim , t i t anium . 
Qu e l que s j our s p l u s  t a r d , I 6  OVNI ap e r ç u s à PUDASJGVL . 
( :N . L .  du I 5 /0I / 7 I ) ( Sui t C' �,: c 1 5 )  

• 

·' 
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---------- ·BIBLOGRAPH_;Œ - � ( Revue s & Ouvrage s ) _____ · ------

u . F . o .  

- Canada -

" AFFA rr : b ime s t ri e l l e ,  p ubl i é e par l a S OC IETE DE RECHERCHE S 
SUR LES PHENOHEHES lv.:Y STERIEUX , S , R . P , M . du Québe c ,  Tr a i t an t  d e  

· l ' Uf o l o gi e ,  e l l e  d é s i r e  a t t ir e r  l ' a t t enti on du pub l i c _ e t ouvri r 
l ' e spri t aux r é a l i t é s  d e s  "mond e s e x t é r i eur s " . Cet te  r e vu e  e s t  
int ére s s ant e p ar s e s  rapQo r t s  d ' enquê t e s  l o caux e t  s e s  informa­
t ions int e rna t i onal e s .  De p l u s , el l e  repr é s ent e et e s t  t èm o i n  d e  
l a  langue f'rança� en Affi é r i qu e  du n o :r:- d . Adr e s a e  :. ( Ecrire en vou s 
référant de P . � : ) SRPM ,  C , P ,  477 , Qu éb e c  4 ,  Que - C anada . 
L ' ab onnement à l a  r evu e  AFFA e s t  d e  J . OO $ .  

- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - � - - - - - 4 - - - - - - -

EXP O  11 TERRE - ESPACE " •  Notis avo n s  fa i t  d erni è r ement c onna i s s anc e 
d e  M. J o s eph TAJ��HicqNE , p e fn t r e - amat eur , t �mo �n d o  l a  grande av en­
t ure s p a t i al e . Une exp o s i t i on de s e s  o euvr e s vi ent d 1 av q i r . l i cu à 
la M . J . c  .. d e  J 8 - VOIRON ( prè s Grenoble ) ,  o uve r t e  du J au I 7  j uin . 
S i gnalons à nàs l e c t eur s que M .  J .  Tarri c on e  s ' e s t  a t t; i r é la symp a ­
thi e d e  c er t a i n s  a s tronaut e s  améri c a ins e t que p lu s i eurs d e  s � s  t o i ­
l e s  s ont exp o s é e s  sur l o s  mur s d e  l a  NASA , I l  f� t é gal em en t  don d o  
s e s  p eintur e s  à d e s  c o smonau t e s  s ovi é t i qu e s , En Franc e ,  i l  r e ç u t  l e s  
f é l i c i  t'a t i on s  d e  Franc; di s DE CLOSETS . Nous aurons 1 ' o c c a s i on d e  r e ­
p arl e r d e  M .  Tarr i c on e  à propo s d ' ob s e rvat i ons d ' OVNI dont i l  fut l e  
t émoin . C e t  ama t eur d ' Ar t sp a t i a l  e s t  b i 0n s f. ·,:- ,  membre du GEHOC - 3 8 . 
- - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = � = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = - = -

- E spagne -

" STENDEK " , organ e du C . E . I .  - .J O  p age s imprimé e s  typ o ave c  pho ­
t o graphi e s  - Sp é c L.wn s ur d emand e aux l e c t eur s d e  P .  I .  en é c ri ­
vant à c . E . I , Ap ar t ado 2 82 Bar c e l one ( E spagne ) . 

Ouvrage s r éçent s : 

" S OUC OUPES. VOLANTES , 2 0  A NS D ' ENQUETES " ,  d e  Charl e s  Garrenu , 
j ournal i s t e  e t  enqu ê ·i;·eur d epui s I 9 5 2  sur l e  suj e t  - Ed . MAiVŒ , 

" L '  HO!cïME ETERNEL " de Loui s PAVW"ELS e t  Ja c qu e s  EERGIER . C 1 e s t  
un 11 voyage d ' agr ément " dans l e  l o in t a in p a s s é . La r emi s e  en 
c au s e  de l ' évo lut i on ,  l e s  c a t a c ly sme s ,  la dérive d e s  c on t i n en t s  
une é tude d e  Paul -Emi l 0  VICTOR s ur l ' énigme d e s  cart e s  d e  P IRI 
REIS , le langage et l ' � c r i tur e  d e  la préhi s t o i r e  ct d e s  p r imi ­
t ifs , l ' uni que hyp o thè s e  sur un e  vi o i t e  d ' extra- t e rr e s t r e s ,  
l ' �rt mé t aphys iqu e  d e �  c av e rne s ,  l e s  my s t è r e s  d e  l ' Aus t r al i e  e t  
d e  la Nl l e  Guiné e , l e s  éni gme s d 1 J�ériquc du Sud , l e s  ingénieurs 
de l ' An t i qui t é , l e  C ol t i sm e . . .  - Edi.t i ons GALLIMARD -

" LES DOS SIERS DE L ' E TRANGE " · d e  Guy TARADE du C EREIC - C FR.U d o  
06-NICE • •  Le s arc an e n ·  l o o  pl u s  s e c r C:: t e s d e  1 ' Hermé t i sme , l e [> 
fan t a s t i qu e s connai s sanc e s  d e s  ini t i é s cle 1 1  A.""lc i en i":ond e 
320  pagG s , 6 p age s H . T , - Edi t i on s  LAFFONT - Juin I 9 7 I . 

� C o s  ouvrage s p euvGnt ê tr e  d .mand é s  à l a  LIBRAIRIE RABELAIS , 
8 ,  Av .  De La t t r e  DE . TAS SIGNY à 5 7  - r-:ŒTZ ( s e r e c ommand er d e  P ,  I .  
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REVUES 

A S c � en � e - f i o t i o n  : 

" HORI Z ON S  DU FANTASTIQUE 11 - trime s tr i e l , pr é s en t a t i o n  en . . . . 
o ff s e t  - IOO p age s - ave c  pho t o s  e t  d e s s ins - Int erviews d e s  
aut eurs d e  s c i en c  - fi c t i on t r è s  c onnu s ; Lima t , '  J , C .  Vand e l , ,  
S p é c imen sur d emande aux Edi t i on s  EKLA I5J , bd . V o l taire à 
9 Z  - ASNIERES s /s e ine . . 

11 LE FANAL. FANIQUE 11 1 bul l e tin p é r i o diqu e  imprimé c ot1 s a c r é  
à l a  s c i e nc e - fi c tion , aux phénomèn e s  é trange s , Dir e c t eur : 
Claud e DUl,iONT , B . F  .. 2 9  à NAMJR 2 ( B e·l giqu e ) ,  " Le Fanal Fa ­
nique " , nouvell e s éri e s or tira p r o c hainement d e  p r e s s e .  
C ' e s t  l ' avant - garde d ' une va s t e entr epr i s e  d e  CQntam,ina t i on 
l i t t érair e , ar t i s t ique , p aradoxal e ,  mys t é ri eu s e • • , 
Ab onnemen t : I an ; F ,  I 5  ( FF ) , I20 F .  b e l ge , à v-er s er au CCP 
I30 . 4 6 ,  banqu e d e  Brux e l l e s , agenc e de Sal zinne s ( Namur ) ,  . 
ep t e  N / 2 3 /I54002 d e  Claud e · Dumont ou CCP 8 4 9 8 , 6 J .  Ec rire à 
c e  suj e t . 
tt· LUNATIQUE 11 , c ahi e r  d e  l i t t é ratur e fant a s t ique , c r i  t i qu e s  
li t t é raire s , en tr e t i en av e c  d e s  ar t i s t e s  e t  d e s  é c rivain s 
s p é c i a l i s � s  dans t ou s  l � s  d omaine s de l ' é trange e t  d e  l ' in ­
s ol i t e  - G num éro s FF , 2 0  - I N °  F . 4  ( C"'P IJ 7 0 0  06 - Pari s ) 
P our t o u a  r en s e i gn e m e n t s , é c r i r e  o u  t é l ' phon e r  à J ,  c q u e l  · nt'  
H .  O STE.tù'1J.SI-I I I , rue Edmond Rog e r  ? .J -PA:iiS XV ( Tél . 5J2 . J '7 . J J  

B Cul tur e humaine : 

" REFLETS DU XXI 0 SIECLE " , r evue bim e s tri e l l e  d ' informa t i on 
d e  cul t ur e  e t  d ' e xpr e s s i on l ibr e , à c ara c t é v e  .non c onfo rmi s t e  
a c c o rd e aut omat i qu ement à t o u s  c eux qui en font l a  d emand e , 
une p e t i t e  annonc e gratui t e , s an s  engagem en t · d e  l eur pa r t . 
En o u t r e ,  s i  vo u s  r e s s en t e z  l e  b e s o in d e  vous ex:9 r i m G r , vo u :i 
pouv e z  nous s o um e t tr e  vo s ar t i c l e s , vo s p o ém e s ,  vo s é s s a i s , 
vo s nouve l l e s • • •  S 1 i l s  sont  inédi t s , nous l e s  pub l i erons s an s  
fr a i s  p our vous . :No t r e  équi p e  e s t  j eune e t  dynami que . 
Ecrire à '' REFLETS DU XXI éme SI:8CLE 11 ,  I ? , rue Thi e r s  à J t1 -
GRENOBLE ( pri èr e d e  j o indr e un timb r e  pour la rép on s e ) . 

L ' a s s o c i a t i o n  11 VIE ET ACTION 11 su s c i t e d e s  t ravaux , diffu s e 
d e s  c our s e t  o rgani s e d e s c o l lo qu e s , c onfé r en c e s  e t  c ongr é s 
sur l e s  pr obl èm e s d e  cul tur e humain e , d e  l a  p sycho l o gi e ,  d l' 
la s o c i o l o gi e , de l ' ori enta tion e t  d G  la forma t i on p r o f e s. 
s i onn e l l e s e t  d e  l a  p s ycho s om a t i qu e  na tur e l l e .  Une l i s t e  d e  
nQ s ouvrage s p eut nou s ê tr e  d emandé e gra tu i t ement . Sp é c imen 
de l a  revue 11 VIE ET ACTION" c on t r e 4 t imbr e s . J.dr e s s e  
" Vi e  e t  Ac t i on " , 62 av , F o ch , .5 9 - HARCQ- Lil l c , 

C - Di squeg 
n REV1JE DES DI SQUES 11 - 2 0  Anné e s  d 1 exi s t enc e  - r é digé e p ar 
l e s  m e i l l eur s mu s i c o l o gu e s  c t  cri t i qu e s  mu s i c aux b e l g e s  -

C o mm e n t e m e n s u e l l ement ·l e s  m e i l l eure nouv eau t é s  s o r t i e s  • n  
c l a s s ique , j a z z , c han s o n  franc;: ai s e  et t e chni qu e h<:!.t.� t G  Li d  � ­
l i t é , Sp é c imen gra tui t aux l e c t eur s  d e  P . I .  Ecrire aux Erl . 
DEREUHE , 6 9 , rue è.u Marché - IOOO Brux e l l ·e s . 


